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LES CANADIENS - FRANÇAIS 
ET LA G 
(La Presse) 


des sacrifices de toutes 
sortes afin de venir en aide aux ar- 
mées de la Triple-Entente. Mais 
Jes Canadiens-français, dignes de de 
roule) ed dohuon à ; qui 
nir sous les mêmes drapeaux étend le champ de l’agriculture. 
patrie de leur origine à la patrit de | L'agriculture et la colonisation 
rs libertés, tiennent à manifes- ne sont pas seulement productrices 
ter, de la manière la plus éclatante | 4 denrées pour nourrir la popula- 
ble, leur dévouement à une|ii,n des campagnes, idem + à 
noble cause. Voilà pourquoi, après | Léudre la crise économique, et 
avoir contribué généreusement à 


pour soutenir la lutte terrible de 
ceux qui défendent nos deux  pa- 
tries. Elles seraient encore un 
moyen efficace de fournir du tra- 
vail à ceux qui en manquent et 


le les vertus guerrières de leur race. | j'ittirer vers la terre une pue 

..… tion qui y vivrait assez facilement, 

PAS DE FEU DE PAILLE pourvu que ses débuts fussent diri- 
(Le Temps) 


Il ne suffit pas de répéter sans 
heter lou 
chée; et l'hiver n’interrompt 


chement. ‘Il devrait y a voir mey- 
en, avec le concours des pouvoirs 

ublies et des initiatives privées, 
ouer fe diriger vers “la terre faite ou à 
de nous lancer dans la bataille éco- 
nomique, portant haut le pavillon 
commercial et industriel du Cana- 


Cela est parfait. Mais il ne faut 
pas seulement parler, il faut agir. 

Cet enthousiasme ne doit 
être un feu de paille. Il doit du- 
rer. 

Quand la guerre sera finie, le 
pays qui nous envoyaient des mar- 
chandises et qui ont dû cesser leurs 
affaires extérieures au un cer- 
tain temps, ces pays feront tous les 
efforts pour reconquérir ce qu'ils 
ont perdu, pour nous faire acheter 
de nouveau leurs produits. 

.. 


LES PACIFISTES : 
(Le Soleil de l'Ouest) 


Tous les millions de Carnegie 
n'imposeront pas silence à ceux de 
nous qui croient que les balles ne 
s'arrêtent pas avec des grandes 
phrases, et que la poudre ne se con- 

uiert pas avec des platitudes — 
Sénateur Gardner, Etats-Unis. 
L 


la misère. 
. 


LA MEILLEURE SOLUTION 
(Patriote de l'Ouest) 


depuis très longtemps, le cultiva- 
teur sait douze mois à l'avance 
u’il commandera un prix très 


chain, et que selon toute probabili- 
té les prix se maintiendront ainsi 
pour deux ou trois ans encore et 
même davantage. 

Le cultivateur de l'Ouest qui 
eut vendre son blé à une piastre 
e minot jouit certainement d'une 
situation idéale. Les personnes 
bien, renseignées affirment que les 
prix monteront encore en 1915, et 
même durant plusieurs années, 
quelle que soit l'abondance de la 
récolte au Canada et aux Etats- 
Unis. 

Et ce qui est vrai des céréales 
l'est également pour le bétail et 
pour tous les autres produits de la 
ferme. Même avec une récolte mé- 
diocre cette année beaucoup de eul- 
tivateurs ont réalisé plus FA profits 
que l’an dernier. 

Compatriotes, emparons-nous du 

sol. Cest le temps d'assurer votre 
rospérité en venant vous établir 
den l'Ouest. 

Dans la seule province de la 
Saskatchewan, la moisson de cette 
année, bien que médiocre, a ce- 
pendant rapporté le joli denier de 
cent-un millions de dollars. | 

A vous d'avoir part à cette ri- 
chese tout en contribuant au bien | 
général du pays. 


-. 
NOTRE PARTICIPATION 
LA GUERRE 
(La Patrie) 


Le gouvernement fédéral vient 
de formuler le plan général de la 
Lens apps du Canada, en trou- 
pes, à la guerre européenne. 

Le recrutement s'effectuera d’u- 
ne manière continue, et, tandis 
qu'un corps de trente mille hom- 
mes sera constamment tenu sous 
les armes au Canada, à mesure que 
les effectifs le permettront, des con- 
tingents de 10,000 hommes seront 
détachés pour être envoyés faire 
une dernière période d'’entraine- 
inent en Angleterre et ensuite être 
dirigts sur le théâtre de la guerre. 


A 


Chronique de la Province 


La preruière brigade, selon les 
révisions des autorités militaires 
AN sera prête à s'embarquer au 
mois de décembre. 

Il est probable que ce plan d'ac- 
tion a été adopté après consulta- 
tion avec les autorités impériales. 
11 est simple et bien mesuré, D'une 
part il présente l'avantage de pla- 
cer le recrutement aux mains d u- 
ne organisation permanente, et en- 
suite, il permet à l'Angleterre de 
compter sur un courant continu de 


renforts. 


LE PAS, Man. 


Une partie d’euchre était don-| 
née par les dames de la Société de | 
Bienfuisance, le 22 octobre au soir. | 
dans la salle Slaney. Toute r- | 
sonne désirant y bombe ge était 
admise sans frais d'entrée. La par- 
tie de carte dura environ deux heu- 
res. Le premier prix des dames 
fut gagner par Madame A. Riva- 


POUR LES ORPHELINS DE 
BELGIQUE 
(Le Droit) 


A tous ces malheureux qui gé- 
missent dans la misère et le délais- 
sement, à ces milliers d’orphelins, 
on a pensé d'offrir du pain, des vê- 
tements et des secours de toutes 
sortes, l'idée généreuse qui a ger- 
mé contient tous ces mouvements 
et a pour but de donner des foyers 
à ces pauvres enfants qui se trou- 
veront sans soutien dans la vie. 

Donner des ca. 06 Montre + 
ouvrir toute porte 
cœur, de Le nn, de la famille 
canadienne et donner à ces petits 
orphelins belges, un père, une mè- 
re, des frères ei des sœurs. On a 
| de prrvoquer l'immigration 

familles dans la province rs 
on 


de consolation fut adjugé à M. 
Fleming. 

Lorsque la partie de carte fut 
achevée et les prix distribués il y 
eut une vente aux enchères de pa- 
niers rtés par les dames pré- 


beau résultat, surtout si l’on con- 
te la journée et toute la soirée. Le 


coup les espérances des dames de 
la Société qui s’attendaient à re- 
cevoir très peu vu le mauvais 
temps, aussi elles remercient cha- 
leureusement les personnes chari- 
tables qui ont bien voulu partici- 
per à leur soirée. Leur œuvre, 
comme tout le monde ici le sait, 


femmes “u 


M. J. B. Bacon et montré, 
(A suivre sur la 8ème page) 


au Canada comme aux || Consul Belge Loers P..Ror 


les travaux de la foret et du défri- 400 Electric Railway Chambers 


faire,” qui attend les bras qui la |! 
rendront productrice, bien des || de 8 à 9 a.m. 
bons travailleurs, à qui les villes || 
et les centres industriels ne peu- || 
vent plus offrir que la pauvreté et || 


Pour la première fois peut-être || 


élevé pour sa moisson de l'an pro- |! 


| Dr. N. LAURENDEAU 


DR. M. GERVAIS 
BUREAU 
N2. 426, Rue Sr-JEan-BaPTisTe 


t 
4 
10 
lstw TELEPHONE Main 8174 


nn rt cr ES 
Dr. P. J. Gallagher 
Chirurgren- Dentisie 
“DISMORR” BLOCK, Surre 8 
827 AVENUE DU PORTAGE 


WINNIPEG 


Le Docteur a la pratique du Collège de 
Bt-Boniface et parle les deux langues, 
le français et l'anglais. 


PHONE M. 7929 


Dr. W. LEMAIRE 
MÉDECIN VÉTÉRINAIRE 


Bureau et Késidence : 
60 Rue Marion, St. Boniface 
PHoNE Main 5253 


DUBUC & MONDOR 
Avocats, Avoués et Notaires 
BUBEAUX : 

27 et 28 Edifice Canada Life * 
Coin des rues Main et Portage 
WINNIPEG 


Telephones Main 8696 et 583 
Placements de capitauz prirés 


Tel. Garry 2073 
AVOCAT NOTAIRE 


Winnipeg 


HOPITAL PRIVÉ 


HEURES DE BUREAU : 
1à3et 8 à 9 pm 


J. GRYMONPRE 


—_— 


Notaire Public, J. P. | 
Licencié en droit de la Faculté 
de Paris | 


Telephone Main 1886 

283 AYKNUE PROVENCHER 
ST-BONIFACE | 

| Agent d'immeubles, Prêts hypothé- | 
| caires, Assurances. 


| 
| 
| 


De Notaris Speckt Vlaamsch 


Dr. F. LACHANCE 


Des Hôpitaux de Paris 


? Spécialité : 
CHIRURGIE ET GYNECOLOGIE 


n’est pas bien remplie, la gué- 
rison peut être douteuse. Des 
remèdes purs, contenant toute 
leur essence, peuvent mettre un 
-homme sur le chemin de la 
santé. 

Achetez vos remèdes chez nous, et 
vous serez csrtains d’avoir ce 
que le dacteur prescrit 


R. A. McRUER 


:Pharmacten-Opticien 


” Coin Marion et 24 Avenue. Pro- 
DesMeurons vencher 
Téléph. — M. 5603 Téléph. M. 5604 


U 


Consultations : de 2 à 5 p.m. 


Téléphones : 
Bureau: Main 2604—Rés. Main 2613 


Hioc oumerset 
WINNIPEG 


Bureau : 
Avenue du Portage 


Ex-Interne de l'Hôpital St-Boniface 


Bureau et résidence : 


163 Avenue Provencher, St-Boniface 
Téléphone Mhin 1392 
HEURES DE CONSULTATIONS : 


8 à 9 a.m. 1 à 5 p.m. 
T à 84 p.m. 


—— POUR VOS — 


EPICERIES et 


Visite tous les jours à l'Hôpital 


de St-Boniface 


PROVISIONS 


JALLEZ CHEZ 


| 
| 


lin et M. Beaudry gagnait le pre-|| 
mier prix des hommes. Le prix| 


| terre, 


i 


sentes. vente a donné un fort | | 


! 


sidère qu’il pleuvait à torrents tou- | | 


résultat obtenu dépassa de beau- || 


Dr. L. D. COLLIN 


Des Hôpitaux de Paris 


T. Pelletier & Cie 


AvenueTaché, St-Boniface 


Ex-Interne des Hôpitaux de Mont- 
réal: St-Paul et Notre-Dame 


Spécialité : 
CHIRURGIE D'URGENCE 


9 


Où vous aurez toujours des mar- 
chandiresde première qualité. 


Consultations : à 5 heures p.m 


ROBERT GENS 


PROFESSEUR DE 


VIOLON ET MANDOLINE 


Studio. 
410 RUE LANGEVIN 
Tél. Main 3298  St-Boniface 


BUREAU : 
Cadomin Building, Chambre 106 
Coin Graham et Main 
WINNIPEG 
Tél. Bureau: M. 4639. Rés. M. 4610 


Dr. R. J. HURST 


CHIRURGIEN 
Membre du Collège koyal d’Angle- 
médecin lirencié du Collège 
Royal à Londres. 

Spécialité : 
MALADIES NERVEUSES ET MA- 
LADIES DES FEMMES 
Bureau: 305 Bâtisse Kennedy 


Avenue du Portage 
(En face du magasin Eaton) 


Telephone Main 814 
Consultations : 10à 12,3à5et7à9 


Louis MATILE 


Horloger Expert 
131 Rue Mariox. Norwoon 


Horlogerie, Bijouterie, 
Orfevrerie. 


M À LANDEY 


Orfevre-Spécialiste 
Dans les montres les plus eompli- 
quées. Travail garanti 
59 AVENUE PROVENCHER 
Coin de l'avenue Provencher et de 
la rue St-Joseph 


Rne Main, Winnipeg 
(En jace de l'Hôtel-deVille) 
(En haut) 


T. A.lnvinx Jos. Tunuen J. W. MooL 
PRIX FOURNIS SUR DEMANDE 
TELEPHONE Main 8132 


STAIDARD PLUMBING CO 


No 44 AVENUE PROVENCHER 


SAINT BONIFACE. 


Appareil de Chauffage à air chaua 
Ou à vapeur, Plombiers une spé- 
cialité, une spécialité. 


NORWOOD 
GARAGE 


Voitures de Location 
et Touriste 
à toute heure de jour et de auit 
Phone Main 2498 
OFFICE, ATELIER ET GARAGE 
” Coin des rues Horace et 
Saint-Joseph, Norwood 


EUGENE CONTANT 


GERANT 


Spécialité de tra- 
vaux de moteurs 
légers.  Répare- 
tions mise à neuf 
et construction de 
camions - automo- 
biles, automobi- 
les et pièces déta- 
chées. 
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POULTRY PAYS Es 
T Je ETS 
LL 


Lavoie & Ole 


Importateur de Vins, Li- 
queurs et Cigares 


25 Rue Dumoulin Tel. 


Saint-HBonitn re 


AMIS ET COMPATRIOTES 


Si vous voulez vous procurer un 
bicycle léger, solide et bon cou- 
reur, soit de marque belge, soit de 
marque canadienne allez chez 


Alb. Vandendriessche 


En face du Club Belge 

En in beau choix de 
bons bicycles, bicycles dé*course 
et autres, pour hommes et dames. 
Un stock de 15 à 25 vélos toujours 
en magasin. 

Réparation de vélos de toutes 
marques et avec pleine garantie. 
Travail soigne, Prix raison. 

nables, prompte livraison 


Essayez, et vous serez satisfait. 


ED. FRANCK 


Maçox Er CoNTRACTEUR 
Toute sorte d'ouvrage en pierre, brique 
et ciment. 


142 Rue LANGEVIN 
Norwood Man. 


25t 


N'oubliez pas de lire les 
Annonces du ‘“‘Mani- 


_ FERMIERSATTENTION 
Correspondance en Francais 
: L'inspection et le deckar grin qui 
| à | 


Nous avons payé des cautions au gouvernement et sommes 
licenciés pour faire le commerce de grain 


Nos vus obtiendrous les plus Hauts Prix 
The Canada Atlantie Grain Co. 


LIMITED 


Références : Bureau : 
THE MOLSONS BANK 504 GRAIN ExcHANGE 
Winnipeg, Man Winnipeg 


Nous garantissons un service rapide, efficace et honnête 


À nos lecteurs du dehors de 
Montreal 


FAITES VENIR UN 


CATALOGUE 


De Scroggie 


C’est le plus important livre d'occasions jamais 
ga Il met ce giganterque magasin de Séroggie 
votre porte. Il vous permet de choisir de la mar- 
chandise dans ce catalogue dans votre maison et de 
vous la livrer de la façon la plus rapide possible, et 
à des prix plus bas que vous pourriez payer partout 
ailleurs. 

Le catalogue de printemps et d'été de Scroggie 
contient des occasions dans tous les vêtements pour 
hommes, femmes et enfants. Tout ce qu'il faut pour 
la maison. 


La 


C’est le seul catalogue general complet qui 
soit publie en francais au Canada 

Vous manquerez quelques occasions de valeur si vous 

ne faites pas venir un exemplaire de ce catalogue. 11 vous 


épargnera de l'argent. Faites-en venir un aujourd’hui 
—il est GRATIS sur demande. Adressez : 


W. H. Scroggie | 


Limited 
MONTREAL 


Achetez ce qui est fabrique 
a Winnipeg 


Les marchands en détail de la 
cité feront étalage de “marchan- 
dises fabriquées à Winnipeg” pen- 
dant la semaine du 11 au 17 mai. 
Voilà l’occasion pour vous de vous 
rendre compte de la diversité et de 

. l'énorme quantité de produits ma- 
nufacturés dans notre cité par nos 
concitoyens. 

PURITY FLOUR.—La farine 
pure est faite à Winnipeg (St. Bo- 
niface) dans la meunerie la plus 
grande de l’Empire Britannique. 
Le meulage soigneux, la super- 
vision d’un laboratoire sévère, 
exécuté dans notre fnanufacture 
vous garantissent une qualité uni- 
forme et de premier choix. PURI- 
TY est la farine étalon du Canada. 


“PLUS DE PAIN ET DU MEIL. 
LEUR PAIN” 


PURITY 
FLOUR 


Aehat Considerable de Sous-vetements 


Au Plus Bas Prix do la Ville 
En vente pour moins que le prix du gros 


Camisoles et caleçons, marque Penman, valant 
MIA Dour... oo-000000 covososee aposss 65c 
Camisoles et culeçons en coton ouaté, valant 65e 
POUF sos soonsonne ne sessses essences 45c 
vêtements en laine écossaise, devant croisé, 
valant $1.00 le morceau pour... 76c 
Sous-vêtements pure laine, ue Penman, de 
couleur naturelle, Grandeurs, 34 à 44, va- 
lant $1.25 le vêtement pour... 99c 
Sous-vêtements à côtes, très épais, valant $1.50 
le vêtement pOUr....... cdi over GE 26 
Camisoles et s en soie et laine (Hewsen) 
valant $2.50 le vétement pour... $1.75 


ARTHUR GAREAU 


15 AVENUE PROVENCHER  - ST-BONIFACE 


Le 


L 
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É 
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montre 

sortira 

ble. ‘ 

tion française 

d'une i iati 
Nous remercions la Société 
Woddlands de nous avair fait par- 
venir sa liste de prix. Au besoin 
cette liste servir doeu- 


encourage véritablement l'agricul- 
ture, et paie d'exemple : 
Classe 2—Cheveaux de Ferme 
Sec, 2.—Chevaux de ferme: 1. 


E. Beaudry, StE be. 

Jument et son pu er A Art. 
Lachance, S:-Eusiache, 

Sec, 3.—Pouliche de 3 ans : 1. 
F, Moreau, St-Eustache. 

Sec. 4.—Pouliche de 2 ans: 1. 
E. Beaudry ; 2. F. Moreau. 

Sec, 5.—Fosoliche de 1 an: 1. 
Aimé Bénard, Benard. 

Sec, 6.—Psire sous harnais: 1. 
W. Moreau, ft-Eustache ; 2. J. La- 
chance, St-Eustache; 3. Aimé Bé- 
nard, Bénagd. 


Clesse 3—Cheveuxz d'usage général 


Sec. 1—J:ment et poulain: 1. 
A. Allard, St-Eustache; 2. E. Du- 


fresne, Elie; 3. Ant. Paille, Be-|p; 


nard, 

Sec, 2—Pouliche de 3 ans: 1. 
E. Beaudry, St-Eustache. 

Sec. 3—Pouliche de 2 ans: 1. 
P. N. Désillets, Êlie; 2. Chas. Ger- 
vais, St-Eustache; 3. Mme L. 
Beaudry, St-Eustache. 

Sec, 4—Pouliche de 1 an: ler. 
Jos. Lachance; 2e Ls. Bernardin, 
Elie. 

Sec 5—Paire sous harnais: Ai- 
mé Bénard ; 2e. J. Balese, St-Eus- 
tache; 3e. Alfred Lachance, St- 
Eustache, 

Sec. 6—Paire pour route: ler. 
Aimé Bénard; 2e. Alfred Lachan- 
ce; 3e. J. Balese. 


Classe 4—Chevauxz de route ou de 
voiture 


Sec 2.—Jument et poulain: ler 
F, Lachance, St-Eustache ; 2e Ai- 
” mé Bénard: 

Sec. 3—Cheval non reproduc- 
teur de 3 ans: ler F. Laflèche, 

Sec, 4—Pouliche de 2 ans: ler. 
A. Allard ; 2e Jno. Brey, Oakville. 
3e Wm. Burke, Benard. 

Sec. 5—Pouliche de 1 an: ler. 
Achille Beaudry, Benard. 

Sec. 6—-Paire sous harnaïs: ler. 
Achille Beaudry ; 2e Jno. Brey. 

Sec. 7— Harnais simple: ler Dr 
Marsolais, St-Eustache ; 2e W. Mo- 
reau : 3e Ali. Houde, St-Eustache. 

Sec. 8—Cheval de selle: ler A. 
Allurd; 2e Aimé Bénard; 3e A. 
Senécal. 

Sec. 9— Cheval pour dame: ler. 
Mile Mury Houde; 2e Mme Theo. 
Roy ; 3e Mme Wm. Carrière. 

Sec. 10- Cheval de selle pour 
dame: ler Mlle C. Houde; 2e Mlle 
Brey, Oakville; 3e Mile Besse, 
Elie. 

Spécial Pony: ler C. Elmer, 
Elie; 2e Aimé Bénard. 


Classe 5—Bétail à cornes courtes 
(de race) 


Sec. 1—Taureau de 3 ans ou 
plus: ler J. B. Deslauriers, 

Sec. 4— Veau: ler J. B. Deslau- 
liers. 

Sec. 5—Vaches, tous ages: ler. 
J'lie Dufresne. 


Classe 6—!Lol:tein de rare 


Sec. 1—Taureau d e2 uns: ler. 
Aimé Bénard. 

Sec. 2.— Taureau de 1 an: ler. 
Aimé Bénard. 

Sec. 3— Veau: 
nard. 

Sec. 4—Bœufs, tous âges: ler. 
Aimé Bénard. 
Sec. 5—Vaches, tous âges: ler. 
Aimé Bénard. 

Sec. 6—Gérisse de 2 ans: ler. 


ler Aimé Bé- 


Aimé Bénard. | 
Sec. 7—Génisse de 1 an: ler Ai- 
me Bénard. 


Sec. 8—Génisse: ler Aimé Bé- 
hard. 
Ayrshire de race 


Sec. 13—V aches, tous âges: ler 
Aimé Bénard. 


Les Précautions Sages 
préviendront les petits maux ao av- 
jourd'hui de derenir des maladies 
sérieuses demain, ou dans l'avenir. 


Pour les dérangements des organes 
digectifs, vous pouvez vous fier aux 


LT nimes 


Vaches, tous âges: 1er C. Elmer. 
Veaux, tous âges: ler C. Elmer. 


Class 7—Boeufs de boucherie 


Sec 1—Vaches, tous âges: ler. 
F. Laflèche; 2e Aimé Bénard; 3e 
J. B. Deslauriers. 


Aimé Bénard. 
Sec 3—(Génisse de 1 an: ler J. 
B. Deslauriers; 2e Aimé Bénard. 
Sec, 4—Génmise: ler Art. La- 
chance; 2e Aimé Bénard. 
Classe 8—Autre bétail 
Sec. 1—Bœufs de travail: ler. 


nard. 

Sec. 5—Vache à lait: ler E. 
Beaudry; 2e Aimé Bénard; 3e F. 
Tremblay. 


Class 9—Moutons (longue laine) 


Sec. 2—Paire de brebis: 1er Elie 
Dufresne, Elie. 

Sec, 3—Paire, petites brebis: ler 
Elie Dufresne. 

Sec. 4—Mouton: ler Elie Du- 
fresne, 


Classe 19—Moutons(laine courte) 


Set, 1—Tous âges: ler Aimé 
énard. | 

Sec. 2—Paire de brebis: ler Ai- 
mé Bénard. 

Sec. 3—Paire de jeunes brebis: 
ler Nap. Dessillets; 2e Aimé Bé- 
nard. 

Sec. 4—Mouton: ler Nap. Des- 
sillets, Elie; 2e Aimé Bénard, 


Classe 11—Cochons Berkshire 


Sec, 1—Verrat, tous âges: ler 
AJf. Lachance. 

Sec. 2—Truies, tous âges: ler 
Alf. Lachance. 

Sec. 4—Truie de 1 an:ler Alf. 
Lachance. 


Chester White 


Sec. 5—VeVrrat: ler Aimé Bé- 
nard. 

Sec. 6—Truies: ler Aimé Bé- 
nard. 
« Sec. 7—Truie d’un an ou au- 
‘dessous: lef Aimé Bénard; 2e J. 
B. Deslauriers. 

Sec. 8—Truie de 1 an ou au- 
dessus: ler Aimé Bénard; 2e J. B. 
Deslauriers. 


Poland China 


Sec. 9—Verrat, tous âges: ler 
Alf. Isachance. 

Sec. 10—Truie, tous âges: ler. 
Alf. Lachance, 


Cochons (autres espèces) 


Sec. 1—Truies, tous âges: ler 
Aimé Bénard ; 2e Jos. Lachance. 
Sec. 3—Paire de cochons de bou- 
cherie: ler J. B. Deslauriers; 2e 
Aimé Bénard. 


Spécial—Duroc Jersey 


Verrat, tous âges: ler S. Besse. 

Verrat d’un an ou au-dessous : 
ler S. Besse. 

Truie d’un an ou au-dessous: 1 
S. Besse 


Classe 13— Volailles 


Sec. 1— Vieux dindons: ler Alf 
Lachance : 2e Wm Moreau. 

Sec. 2—Jeunes dindons: ler Alf 
Mn 2e Frank Tremblay, 

lie. 

Sec. 3— Paire d'Oies: ler Frank 
Tremblay ; 2e J. Albert, St-Eusta- 
che. 

Sec. 4—Paire de Canards: ler. 
F. Laflèche ; 2e Alf. Houde. 

Sec. 5— Plymouth Rocks: ler J. 
B. Deslauriers, Elie; 2e A. Allard. 

Sec. 6— Paire de gibier: ler Ls. 
Bernardin, Elie. 

Sec 11—Paire de Leghorns: ler 
A. Allard; 2e Aimé Benard. 

Sec. 13—Paire d’Orpingtons: 
ler F. Tremblay; 2e Aimé Bé- 
n 


Classe 14—Grain 


Sec. 1—Blé, autre que le Red 
Fyfe: ler F. Tremblay ; 2e J. Ba- 
lese ; 3e Jos. Bouchard, Elie. 

Sec. 2—Blé Red Fyfe: ler E. 
Beaudry; 2e J. Lachance; 3e A. 
Senécal. 

Sec. 3—Avoine: ler J. Albert; 
2e Art. Lachance; 3e Aimé Bé- 
pard. 

Sec. 4— Petite avoine blanche : 
ler Art. Lachance; 2e Jos La- 
chance. 

Sec. 7—Orge: ler J. Albert; 2e 
J. B. Deslauriers ; 3e Jos. Lachan- 


ce. 
Sec. 8— Pois des champs ler A. 
Lachance; 2e Jos. Bouchard 


y» See. 9—Lin: ler Alf. Lachance; 
2e Aimé Bénard 


PILLS 


Sec. 10—Orges, toutes espèces : 
ler Aimé Bénard. 

Sec 11—Spécial, meilleurs 5 mi- 
nots de blé Red Fyfe: ler E. Beau- 


Nondnes partout, 25 cents la botte. | dry. 


“Des 3 island 2 ani: Le! 


cia ‘raté ouvert jour et 
Piu- de 18.009 cas de ce g ‘are ont éte traités avec satisfaction dans les derni- 


ent abondant de 


, est un cultivateur 


Class 15—Racines et Légumes On demande des agents 


Sec. 1—Patates Early Rose: ler 
S. Besse; 2e Aimé Bénard; 3e J. 
Lachance. 


dans les provinces du Mani- 
toba, de la Saskatchewan et 


Sec. 2—Patates, Beauty of He-| Alberta, pour prendre des 


bron: ler J. Balese; 2e Nap. Ber- 
nardin; 3e J. Albert. 

Sec. 3—Patates, Country Gent- 
lemen : ler Jos. Bouchard ; 2e Wm 
Burke. 

Sec. 4—Navets Swede: ler Jno. 
Brey. 

Sec. 4—Navets blancs: ler A. 
J. Préfontaine; 2e Elie Dufresne; 
3e Alf. Lachance. 

Sec. 5—Nayets, toutes sortes: 1 
Wm. Carrière; 2e Aimé Bénard ; 
3e N. Dessillets. 

Sec. 6—Betteraves courtes: ler 
Jos. Lachance; 2e J. Albert; 3e A. 
Houde. 

Sec. 7—Betteraves longues: ler 
A. J. Préfontaine. 

Sec. 8—Mangold Wurtzels: 2e 
Wm. Burke; 3e Alf. Lachance. 

Sec. 9—Panais: ler J. Lachan- 
ce; 2e M. Bernardin; 3e W. Car- 
rière. 

Sec. 10—Carottes courtes : ler. 
A. Allard; 2e M. Bernardin ; 3e J. 
Albert. 

Sec. 11—Carottes longues: ler 
Jos. achance; 2e L. Bernaïdin. 

Sec. 12—Fêves blanches: ler J. 
Bouchard ; 2e Wm. Burke; 3e M. 
Bernardin. 

Sec. 13—Fêves, toutes sortes : 
ler Mme L. Beaudry; 2e A. J. 
Préfontaine; 3e Nap. Bernardin. 

Sec. 14—Pois de jardin: ler J. 
Bouchard; 2e Nap. Bernardin ; 3e 
J. Lachance. 

Sec. 15—Oignons rouges: ler J. 
Albert; 2e Alf. Lachance ; 3e Wm 
Carrière. 

Sec 16—Oignons jaunes: ler J. 
Albert ; 2e M. Berrardin. 

Sec. 17—Oignons blancs: 2e A. 
Lachance. 

Sec. 18—Oignons patates rou- 


(A suivre sur la Page 5) 


RER 
Departement de l'iaterieur 


BUREAU DES TERRES DU DOMI- 
NIOX, DISTRICT DE WINNIPEG 


AVIS 


Avis public est par les présentes 
| donné que le et après le 16 Novembre 
1914, les terres à culture suivantes se- 
ront mises à la disposition du publie 
qui voudrait faire ses entrées comme 

omestead. 

1, 2, 12 and those portions 
of Sections 13 and 14 lying-outside of 
land in Timber Berth No. 
1016, Block 1, Township 24, Range. 8, 

of the Principal Meridian will be 
for homestenaé entry. 

Daté à Winnipeg, ce 8 Octobre 1914. 
| 50-52 L RANKIN, Agent. 


om 


abonnements au journal 
‘“Le Manitoba.” Nous accor- 
derons 25 p.c. de commission 
par abonnement. 


F. DANDURAND 


Contracteurs en 
CHARPENTE, MAÇONNERIE, Etc. 


Ouvrage garanti 
Estimation fournie sur demande 


Telephone Main 3204 


46 rue Hamel ST-BONIFACE 


Boutique de Forge 


Rue Dumoulin, St-Boniface 


M. J. LALIBERTE, forgeron 


de première classe, ayant fai 

l'acquisition de la boutiqne de 
M. L. Laurendeau, sollicite 
le patronage du public. Ferra- 
ge de chevaux: une spécialité. 


J. Laliberte 


CONTRAT POUR LA POSTE 


a 


DES Soumissions cachetées, adres- 
sées au Maître-Général des Postes, 


Sa Majesté, par contrat pour quatre 
ans, trois fois par semaine, aller et 
retour entre Starbuck et la route Ru- 
rale No. 1. Tel service devant com- 
mencer au plaisir du Maître-Général 
des Postes. 

On 
Starbuck et au bureau de l'inspecteur 
Postes les a7is imprimés énumé- 
rant les autres renseignements quant 
aux conditions du contrat, ainsi que 
les blancs de soumissions. 


Winnipeg, 26 Octobre, 1914. 


Shilohez 


peut obtenir aux bureaux de ! 


là à conseiller 


nismes 
8 Dalton, 
traitement plus efficace cel i 
que des Pilules 1 de années je souf 
D'abord ces pilules ne sont pas de simples re-}m s trds faible ot chaque repas ait qui de 
mèdes empiriques; c'est une médication scienti-|maus tête, de douleurs dans les membres, de 


fique 8e de par des médecins d'expérience nes coeur. Je me rendais 
ayant élaboré un traitement où est concen 
produit de leur science et de leurs efforts. 


Rien n’est plus dangereux que les remèdes bre- 


a préparés sans garantie et sans surveiller dre ueles Re bien, je décidai de 
prendre quelques Pilules Moro pour 

Ja garantie de la sr de fabrication du re- msn ty nd 2 ét Ar dr 
m est aussi essentielle que la garantie de la étaient atteints. Bien : 
singe mr ” é du prompt en se 
Avec les Pilules Moro vous êtes sûr i me trouver mieux au 
l'un et l'autre et c'est pourquoi les guérisons en-|POut seulement de quelques semaines de traite- 
registrées sont si nombreuses. ment. Une quinzaine de boîtes de Pilules Moro 
: Écx _. Er avoir la preuve, lisez le té-|se heures.” OSWALD Da 

gnag : 8 Dalton St., Lowell, 


CONSULTATIONS GRATUITES. — Hommes malades, venez voir les médecins de la Com- 
pagnie Médicale Moro, ou écrivez-leur, ils vous indiqueront le moyen de vous guérir. Ils donnent 
leurs conseils Bratuitement et leurs prescriptions sont à la portée de toutes les bourses. Leurs 
bureaux, au No 272 rue Saint-Denis, Montréal, sont ouverts, excepté le dimanche, de 9 heures 
du matin à 8 heures du soir, les mardi et samedi, et jusqu’à 6 heures les autres jours. 


Les Pilules Moro sont en vente chez tous 1 è 
L es marchands de remèdes. Nous les envoyons 
aussi par la’ poste, au Canada et aux Etats-Unis, sur réception du prix, soc pour une boite, 82, 


pour six boîtes. Toutes les lettres doivent être : ! 
Re gr are or vent être adressées: COMPAGNIE MEDICALE MORO, 


Les Pilules Moro sont une spécialité pour les hommes. 


ELLE LELELELELELELELELELELELULULULULELE LULU 

N'OUBLIEZ PAS QUE L'IMPRIMERIE DU MANITOBA EST OUTILLEE 
POUR EXECUTER TO S SORTES D'OUVRAGESMUN ICIPAUX, TELS QUE 
RAPPORTS D'AUDITEURS, LISTES MUNICIPALES, FORMULES, ETC, ETC. 


SIROP DU Dr CODERR 
Est offert mères de famille, tel nt re : 
aux mm que le Dr. ]. Emery et 
par nids de 7 Drm AV per sir Jo 
Victoris’’. Voici les noms : 
De. à Fe . rs L. à Dane. 
YMOND, ‘ k 
Dr. A, P. DELVECCHIO, Dr. D. W. ARCHAMBAUL: 
Dr. Ths. E. D'OpEr D'Oxsonnians, 
Dr. A. B. CRAIG, Dr, A. T. BROSSKAU, 
Dr, G. O. BRAUDRY, Dr. Alex, GRRMAIN, 
Dr. PAQUIN, Dr. ]. A. Roy, 
Dr. 5. B. BIBAUD, Dr. E. H. Taup«z, 


Tous es médecins ont certifié que le du Dr. CODERRE les eatents 
dx: palnenf avec Les euheesnenes pentes DUREE Le Sie des Caves 
: tellen que: Diarrhée, 

Rhume, te. 
pour qu'il vous denne le Sirep du De. 


jamais d'autre, Evitez les imitations. 


Toute 
de famille ou tout individu mâle de 
plus de 16 ans, pourra prendre comme 
homestead un quart de section de ter- 
re de l'Etat disponible au Maujtoba, 
dans la Saskatchewan ou dans l’Alber- 
ta. Le postulant devra se présenter 
en personne à } où à la sous- 
agence des terres du Dominion pour le 


NETTOIE 


2 s 
[3 


district. L'entrée par procuration tout autre J 

pourra être faite à n'importe quelle 

agence, mais pas Aux sous-agences, à au nettoyage 

certaines conditions, par le père, la fois moins 

mère, le fils, la fille, le frère ou la avec la moitié 

sœur du futur eolon. de forts. 

DEVOIR-—Un séjour de 6 mois sur «+ Fai que 

à la maison, 
votre travail à ‘ 
poudre | 


VOUS N'AVEZ PAS BESOIN DYX SAVON, DE BURAX, DE SOUDE, D'AM- 
MONIAQUE, DE NAPHTE, DE PÉTROLE ET D'AUTRES INGRÉDIENTS 
ÉTRANGERS, AVEC LA ‘GOLD DUSI.‘’ ELL& FAIT TOUT L'OU- 
VRAGE À ELLE SEULE. 


FmpLois VARIÉS Longéstape s pass, récurage des planchers, nette 

DE LA des prétarts, de F' erie et des wblets en fes- 

Grap Dust, bone. eg à Se _. bain, des tuyaux, eic., 
adoucissement de l'eau et préparation du plus bau savons mou. 


Préparée par Tue N. K_ Fasmsanx Comrawr, Montréali-—tabricants du “Savon Pain y." 


cun des trois ans, cultiver cinquante 


Abonnez-vous au 


=" MANITOBA" 


$1.00 par année 


Préfontaine : 2e J. B. Deslauriers; 
3e A. Houde. 

See. 30-—Tabac: ter N. Bernar- 
din ; 2e J. Albert. 

Sec. 32—Concombes: ler A. J. 
Préfontaine ; 2e W. Carrière; 8e C. 
Gervais. 

Sec. 33-—Collection de Patates: 
ler A. P. Lachance; 2e S. Besse ; 
3e À. J. Préfontaine. 

See. 34—Collection de légumes: 
Steele Brige: ler E. Dufresne. 

Class 16-——Crêémerie 

Sec. 1—Meilleure pot de beurre 
de 2? gallons: ler Aimé Bénard. 

Sec. ?—-Meilleure pot de beurré 
de 1 gallon: ler Aimé Bénard; 
A. Allard ; 3e A. P. Lachance; 
P. Deslauniers, 

Sec. 3--Meilleure beurre en 
Le d’une livre: ler J. A. Mec- 

nell, St-Eustache; 2e Aimé Bé- 
nard: %e F, Laflèche; 4e P. Des- 
lauriers. 

Sec. 4—Spécial, 1 pot de beurre 
de 1 gallon:’ler Aimé Bénard. 

Sec. 5- Spécial, 5 livres de 
beurre mise en paquets d’une li- 
vre: ler J. A. McDonell. 

Sec. 6— Meilleure crème: ler 
Aimé Bénard; 2e J. Lachanuce. 

Sec. 7—Lait de beurre: ler J. 
A. McDonell ; 2e Aimé Bénard; 3e 
Wim. Carrière. 

Sec. 8—Fromage: ler A. Al- 
lard. 

Sec 9— Fromage: ler A. Allard. 


Claxs 17.-—Fabrication Domes- 
tique 

Sec. 1—Confiture aux fraises : 
ler Mme Ls. Bernardin, Elie; 2e 
Mine Alf. Lachance, St-Eustache. 

Sec 2—Confiture aux fraises : 
ler Mme A. Senécal; 2e Mme J. 
A. McDonell. 

Sec. 3—Confiture aux framboi-‘ 
ses: ler Mme Ed. Bernardin, Elie; 
%e Mlle C. Chevron, St-Eustache. 

Sec. 4—Confiture à la rhubarbe: 
ler Mlle C. Chevron, St-Eustache. 
2e Mme E, Dufresne, Elie. 

Sec. —Confiture aux citrons : 
ler Mme J. Albert, St-Eustache ; 
2e Mlle C. Chevronn, St-Eustache. 

Sec. 6—Confiture aux prunes : 
ler Mme J. A. McDonell ; 2e Mme 
A. Sencca! St-Eustache. 

Sec. 7—Confiture aux is 
noires: ler Mlle C. Chevron; ‘2e 
Mme J. A. McDonell, St-Eustache. 

Sec. 8—Confiture aux groseilles | 
rouges: ler Mlle C. Chevron; 2em | 
Mme A. Senécal St-Eustache. 

Sec. 9—Gellée de framboise :| 
ler Mme J. A. McDonell ; 2e Mme | 
A. Senécal, St-Eustache. | 

Sec. 10—GeGllée aux petites 

ommes: ler Mlle C. Chevron; 2e | 
\ime A. Senécal, St-Eustache. | 

Sec, 11-—Gellée aux raisins: ler | 
Mine. E. Beaudry: 2e Mme W.! 
Carrière, St-Eustache. 

Sec. 12--Savon dure: ler Mme | 
FE. Dufresne; 2e Mme Ls. Bernar- | 
din. Elie 


Sec. 13-Savon noir: ler Mme 
1< Bernardin, Elie. 
Sec. L4—Sirop: ler Mine J. À. 


MeDonell, StEustache. 

1t-— Pain de ménage: ler. 
Mine Aux Larson, Elie; 2e Mme 
Jus. Lachance, St-Eustache; 3em 
Mine Ed. Bernardin, Elie. 

Sec. 17— Gateau: ler Mlle D. 
Allard, St-Eustache ; 2e Mme Aug. 
Dufresne, Elie. 

Sec. 18— Gateau “Purity” : ler 
Mme Aug. Dufresne, Elie; 2eme 


Mine S. Besse, Elie. 


Classe 18—Travaur de Dames 


EC. 


Sec. 1—Couvre-pied de fantaisie 
en soie: ler Mme S. Bese, Elie; 2 
Mlle C. Chevron, St-Eustache 

Sec. 2—Couvrepied en laine : 
ler Mme L. Bernardin, Elie; 2em 
Mine S. Besse, Elie. 


Sec. 3—Couvrepied en coton : | 


ler Mrs Ed. Bernardin, Elie; 2em 
Mme Aug. Dufresne, Elie. 

Sec. 4— Vêtement d'enfant :ler 
Mlle C. Chevron, St-Eustache; 2e 
Mile D. Allard, St-Eustache. 

Sec. 3— Chemise d'homme, faite 
à la main: ?e Mme Ls. Bernardin, 
Elie. 

Sec. 6— Eas de laine au crochet 
ler Mme Wa. Burke, Benard. 

Sec. 7—-Echeveau de laine dou- 
ble 
Mme La Rernardin, Elie. 

Sec. 8—Bas de laine tricotés 
ler Mme La Bernardin, Elie; 2e 
Mine J. Balese, St-Eustache. 

See. 9—-Echeveau de laine sim- 
ple: lur Mme J. Albert, St-Eusta- 
che : 2e Mme Grant, Elie. 

Sec. 10-— Sous-vêtements trico- 


| ment. 


1914-1915 


Conformément aux instructions 
de l'honorable ministre de l’Agri- 
culture, il sera fait, au cours de 
l'hiver et du printemps prochains, 
des distributions de semence de 
grain et de pommes de terre de 
qualité supérieure, ‘aux eultiva- 
teurs canadiens, La ferme expéri- 
\mentale centrale d'Ottawa fourni- 

a les échantillons suivants: blé de 
printemps (environ 5 livres), avoi- 
ne blanche, (environ 4 livres), or- 
ge (environ 5 livres), et pois de 
grande culture (environ 5 livres). 
Les échantillons de pommes de ter- 
re (3 livres) devront être deman- 
dés, à la ferme d'Ottawa, pour les 
provinces de Québec et d'Ontario 
seulement, et, à certaines fermes 
annexes, pour les autres provinces. 
Tous ces échantillons seront en- 
voyés gratuitement par la poste. 

Les cultivateurs sont priés de 
joindre à leur demande, des ren- 
seignements sur le sol de leur fer- 
me et sur les résultats obtenus avec 
les espèces de grain ou de pommes 
de terre cultivées précédemment, ce 
qui permettra de leur envoyer les 
variétés les mieux adaptées à leurs 
conditions. 

Chaque demande doit être éeri- 
te séparément et signée par celui 
qui l’a faite. Cette année, en plus 
d'un échantillon de grain, nous 
pourrons, peut-être, sur demande, 
envoyer un échantillon de pom- 
mes de terre à chaque propriétaire 
foncier, mais chacune de ces deux 
demandes devra nous être adres- 
sée sur feuille distincte. 

Les demandes écrites sur des for- 
mules imprimées seront refusées. 

L'approvisiohnement de semen- 
ce disponibles étant limitée, les 


| cultivateurs feront bien de sollici- 


bonne heure l'envoi d’un 
Ces demandes ne se- 


ter de 
échantillon. 
ront cependant pas satisfaites né- 
cessairement dans l'ordre exact où 
elles auront été reçues, la préféren- 
ce devant toujours être accordée à 


| celles qui seront rédigées le plus 


clairement et le plus intelligem- 

Probublement en retard, se- 

ront celles reçues après janvier. 
Les demandes d'échantillons de 


| grain pour tout le Canada, et cel-| 


les de pommes de terre pour l'On- 
tario et le Québec seulement, de- 
vront être adressées au Céréaliste 
du Dominion, ferme expérimenta- 
le centrale, Ottawa. En ne met- 
tant pas cette adresse exactement, 
on s'expose à des retards et à des 
Ces lettres pe devront pas 


ennuis, 
| êcre affranchies. 


l 
| Les demandes de pommes de ter- | 
| 


|re pour les provinces autres que 
| l'Ontario et le Québec, devront 
| être adressées (affranchies) au ré- 
| gixeur de la ferme expérimentale 
| annexe la plus rapprochée. 


| J. H. GRISDALE, 


Directeur des fermes expérimen- 
tales du Dominion. 


| 


| 


| 
1 


| dans les provinces du Mani- 


| 
|toba, de la Saskatchewan et | 


Alberta, pour prendre des | 


ler Mme Jos. Boivin, Elie; 2e | 


.|abonnements au journal 


| 
} 


| “Le Manitoba.”’ Nous accor- 


Î 
| 


| derons 25 p.c. de commission 
par abonnement. 


| 


| 
| 


On demande des agents | 1914. 
| 


treà leursamis malades 
nes an pme ar ne + 
ces tablettes composées fruits. 

soc. la boîte, 6 pour $2.50. grandeur 
d'essai, 25c. Chez tous les marchands 
œue , sur réception du prix, par 
la Cie. ”,Otta 


Abonnez-vous au ‘‘MANI- 
TOBA'' $100 par année. 


Winnipeg, 18 septembre 1914. 
[2 


47-49 


frais d'opération. 


nous le demande. 


20 
P uit net. 


donner toutes les informations 


ner des détails. 


Per Okanagan Selling Agency, 


La “CALIFORNIE DU CANADA” 


La O. K. OKANAGAN 


ROI DU DISTRICT A FRUIT 


.. Vous avez entendu l’histoire de l’homme abandonné au 
faîte d’une haute cheminée et dont la vie fut sauvée par sa fem- 
me qui lui dit “de déchirer sa chaussette en commençant par 
l'orteil.” Eh bien, nous commençons par l’orteil pour sauver 
notre district des erreurs commises par les autres. Nous com- 
mençons nos arrangements afin de trouver les conditions de 
marché les plus avantageuses et de réduire au miuimum nos 


Nos terrains vendus sont plantés et amenés à l’etat le pro- 


duction. Pas de terrains incultivés 
Nos vergers sont limités à un 
classe. 


k fous ne réclamons aucun secours en dehors de nou+ 
mêmes pour indiquer la valeur de nos produits. Nous pouvons 
livrer des trains entiers d’une seule variété de produit si on 


Nous plantons et prenons soin des vergers. Nous donnons 

55 mois de crédit sans intérêt, sans taxes à payer. ( 
Nous faisons valoir les vergers si on le désire moyennant 
ur cent—et donnons au propriétaire 80 pour cent du 
| En cas de mort nous rendons l’argent. 
ien d’autres questions bien intéressantes dans notre entreprise. 
M. Elzéar Couture a visité nos propriétés et il peut vous 


Voyez-nous ou écrivez-nous, 


Western Okanagan OrehardsCo. Ltd 


205 Confederation Life bldg. Wpg. 


és dans nos spéculations: 
choix de varictés de première 


Il ya 


uises. 
ermettez-nous de vous don- 


Horace Couture, Agent 
St-Honiface 


Le Pensionnat des Sts Noms de Jésus et de Marie 


Saint-Boniface 


Cette institution offre les plus grands avantages aux parents qui 
désirent procurer à leurs enfants une instruction religieuse et pra- 
tique. Les études embrassent les matières des brevets de 3e, e 
et 1re classes et celles du cours commreial, 


Le Cours de Musique pour Piano 


est le même que celui de l’Université de Toronto. Les élèves 
sont pjréparées aux diplômes de “Primary,” “Junior” et “Senior” 
pratique, théorie et harmouie. 

Pour informations particulières, s'adresser à 


Sœur Superieure 


AVIS 


AVIS est donné par les ntes 
que Austin McPhail Bothwell, profes- 
seur de langues modernes, à Wiani- 
peg, province du Manitoba, fera de- 
mande au Parlement à sa chaine 
session afin d'obtenir son bill de di- 


Prix Reduits pour 
Exeursions de Noel 


vorce contre Dorothée Jean Bothwell, | Correspondance avec les billets pour 


née Couper,pour motifs d'adultère. 


J. E ADAMSON, 

Avocat du demandeur, 

Austin McPhaïil Bothwell, 

dont l'adresse est c.of Adazson & 

Adamson,… avocats, 364 rue Main, 
Winuipeg. 

Daté à Winnipeg, province du Mani 

toba, ce 27ème jour de février, 


CAPSULES 


CRESOBENE 
SPECIFIQUE 


_ TOUX 


les navires 
A vendre du 7 Novembre au 31 
Décembre 
Le Grand Trone Pacifique représente 
toutes les lignes de navires sur l'Océan 
et procurera des billets pour toutes 
les routes autorisées. 
Sur demande à tous age 


départs, les places réservées sur navi- | 


res et trains. 


GRAND 

TRONC 

PACIFIQUE 
On peut égalemtn s'adresser 
W. J. QUINLAN, 


et de débilité qui l'avait abattue est conjurée pou 
faire place à un état de santé parfaite. aet 
La lettre suivante montre l’action puissantelVer 


de ce merveilleux remède : 


Compagnie Chimique Franco-Arméricaine, 
274 rue Saint-Denis, Montréal. Aussitôt que je vous ñ 


ration et de renforcement de mon si tris-\délab 
ren système, 


tement 


Depuis deux ans environ je sentais que je pe 
dais constamment des forces. Je souffrais de 


x 


Mle ANNA RICHARD, Nashua, N. H. 


ma vie terrassée et 


+ 
sé 
3 


fonctionner 
visage ainsi que l’élasticité dans mes mouve- 


blesse de tous mes membres, j'avais des maux delments et le moral surtout s'est rétabli. 


tête et des palpitations de coeur réellement mena Depuis le mois de mars dernier. 

çants. Souvent j'étais obligée de laisser là menu Ds rte one D'Or ti Li nous 

uen de ci Do SE assitôtguérison est radicale. Si je continue à prendre des 
moi ù e, et, pen-|Pilules Rouges de temps en temps, c'est pour évi- 

dant de longues heures, je restais impuissante e ter toute rechute future possible. Ma doté fuit 


inerte. 


Les docteurs que j'avais consultés, me disaient|connue 
tous que mon ouvrage était trop pénible et queld’hui.” — Votre bien dévouée, Mile ANNI 


l'admiration de toutes les personnes qui m'ont 


malade et qui me voient si bien au 
RI- 


mes malaises étaient causés par la fatigue et la\CHARD, 5 
, 55 rue Worcester, Nashua, N. H. 
CONSULTATIONS GRATUITES.—Les femmes qui sont trop éloignées pour venir voir nos 


médecins, peuvent les consulter lettres; 
les aidera à bien détailler leur état et à bien 
décrits, nos médecins indiqueront les moyens à prendre pour com 


amais vendues autrement qu’en boites de 50 pilules et portant l'étiquette de 


Les Pilules Rouges, j 


sur leur demande, nous leur enverrons un questionnaire qui 
le faire connaitre, M apr une étude sérieuse des symptômes . 
ttre le mal. 


la Compagnie Chimique Iranco-Américaine, se trouvent chez tous les marchands de remèdes. Jamais 


elles ne sont vendues de 


être adressées: 


. COMPAGNIE CHIMIQUE FRANCO-AMERICAINE, 274 rue Saint-Denis, Montréal. # 


: porte en porte Elles sont i 
Etats-Unis, sur réception du + 50c. une Faust envoyées 


la poste, au Canada et aux 
82.50 six boites. Toutes les lettres doivent 


LE 


Phone Garry 2267 


Prompte livraison dans toutes les par 
vies de la ville et à Saint-Boniface. 


The Red Seal 
Liquor lors 


JOS. COUTURE, Propriétaire 
562 Rue Main 
Winnipeg: 

Le Meilleur 
Medium 


& 


| | 


| 
d’Annonce | — 

| 

| 


| 
| 


| 
| 


Le Collège de Saint-Boniface, agrégé à l'Université et de 
Winnipeg par la Rivière Rouge seulement, est dirigé par les de 
la Compagnie de Jésus. 11 s’y donne quatre cours : Ux Couns Univen- 
TAIRE (quatre années), préparant au grade de Bachelier-es-arts de 
l’Université de Manitoba ; Un Cours be GuamMaïRe (trois années 
préparant au cours universitaire ; Un Cours CommenctaL (deux 
années), préparant au diplôme de comptable, et un CouRs PRÉPARATOIRS 
(deux années), pour ceux qui ne sont pas suffisamment préparés pour 
être admis aux autres cours. 

Le cours de commerce se donne en anglais, mais les autres se pour- 
suivent en anglais et en français dans des classes différentes. 

Les élèves sont admis au Collège comme pensionnaires, demi- 
pensionnaires, internes et externes. 


FRAIS DE COLLEGE POUR L’ANNEE SCOLAIRE 


PENSIONNAIRES :— (Enseignement, repas, logement, blanchissage 
et raccommodage, bibliothèque et jeux) #250.00 
Deut-PENSIONN AIRES :— (Enseignement, dîner, bibliothèque et 


jeux) 
INTERNES PRENANT LES REPAS EN DEHORS :— (Enseignement, loge- 
ment, bibliothèque et jeux) : - 
Ex1eaxes :—(Enseignement 
Pour autres renseignements, s'adresser au Rév. P. Recteur, Collège 
de Baint-Boniface, Saint-Boniface, Man. 


#90.00 


PAIN PARFAIT 


L'excellence du 


ne pee 
rbriest de façon 
tracteurs à gaz. Les élèves travaillent la a rer 
en petit groupes sous ls surveillance Rond À même 
d'instructeurs experts et apprennent à an ee Le ping 


CANADA BREAD 


est le même que celui du pain ordinaire 
Reciamez toujours 


CANADA BREAD 
5 cents le Paîn 


Phone Sherbrooke, 2018 


si 
dressait, sinistre et menaçante, le 
spectre de l'invasion. Personne ne 


Dans les 


char- 


les véhicules de toutes sortes, les 
chariots rustiques dans lesquels on 
empilait, pêle-mêle, les meubles et 
les bestiaux, et qui donnaient l’im- 
pression de ces exodes des pre- 
miers siècles où toute une popula- 
tion fuyant devant l’arrivée des 
arbares, 

Les Barbares sont revenus et, 
comme vous le savez, ils étaient 
même venus ki près de Paris que 
lé gouvernement jugea prudent de 
se transporter à Bordeaux, Chacun 
a pu apprécier comme il] l’a voulu 
l'opportunité de cette décision. Ce 
sont là des choses sur lesquelles 
on peut différer d'avis. Tout ce 
qu'on peut dire, c’est qué, si le 

lan du Kaiser avait réussi, il va- 
ait mieux rs le gouvernement ne 
fût plus à Paris, à en jueer, du 
moins, par ce qu'écrit M. Gomez 
Carillo, le correspondant de El 
Liberal de Madrid, qui nous don- 
ne les suggestifs détails suivants : 

“Une fois la capitale prise, dit 
ce correspondant, le programme 
du Kaiser était de capturer le pré- 
sident Poincaré, les ministres, les 
ambassadeurs d'Angleterre et de 
Russie, les directeurs de banques, 
les présidents du Sénat et de la. 
Chambre. On mettait l’'embargo 
sur la Baraue de France. On 
emprisonnait un nombre impor- 
tant de personnalités choisies par- 
mi les hommes politiques, les ban- 

uiers et les écrivains ennemis de 
l'Allemagne. On confisquait le 
Grand livre de la Dette publique 
afin d'obliger les rentiers français 
à s'incliner devant les exigences | 
de l'ennemi et à demander lu | 
paix...” | 

Vous frémissez, sans doute, à la | 
lecture de ce plan audacieux, dont 
je ne garantis pas, évidemment, | 
Tahantoilé mais qui a bien pu 
germer dans le cerveau malade de | 
l’impérial dément. 
ar avance muni le général Freize 
à parchemin qui le nommait 
sous-gouverneur de Paris ? 

On souffre devant cette France 
qui an ses enfants comme Jé- 
rusalem pleurait les victimes des 
massacres d’'Hérode. On a le cœur | 
brisé devant l'impuissance cérébra- 
le que l’on éprouve en essayant de 
rendre compréhensible et émou- 
vant aux aus tout ce que l’on 
pense de tant de misères, tout ce 
que l’on resent devant tant d'é- 
preuves, tant de douleurs qui dé- 
passent les forces humaines. 

J'ai toujours présent à l'esprit le 
mot de ce garçon boucher écrivant 
aux siens : 

—“]Je suis arrivé, il y a deux 
jours, je vais bien. 
tue.” 


guérit. 


N'avait-il pas |. 


Demain, on | 


HE 


+s tapisseries qui décorent les 
nefs sont des vs d'un art su- 


âme. 

Et c’est à nous ! Les FE iens, 
les Grecs — du moins, je le eroi 
n’ont pas eu cela. Ce sont, tissés, 


des grains multicolores de poussiè- 
re de notre passé ! Et ce sont des 
frésques de primitifs, et des estam- 
pes Japonaises, et des vases de Chi- 
ne: tout y est pressenti. 

Quel luxe ! et quelle sagesse dans 
le luxe ! 

Gris argent rehaussé de bleu, de 
rouge, la tapisserie s’assortit pour- 
tant à la pierre; elle a la couleur 
de l’encens. 

Et l’on n’a pas besoin de savoir 
quel est le sujet de la composition 
pour se rendre compte de sa beau- 
té. Ici, la Mesure règne, c’est son 
empire, c’est son trône. Mais les 
sujets aussi, eux-mêmes, ap- 
pd un élément de beauté, 

ont le brodeur sait admirable- 
ment tirer parti. 

C’est la présentation de Jésus à 
Siméon: les merveilleuses dra 
ries de la Vierge ! C’est l’adoration 
des Mages: quel relief, expressif de 
la majesté, dans ces figures roya- 
les ! C'est la fuite en Egypte, où la 
Vierge sur l’âne est accompagnée 

’an gracieux tout autant que 
ceux d’un Botticelli. C’est le mas- 
sacre des Innocents... Et ces com- 
positions se divisent et se répartis- 
sent selon l’ordre d’une architectu- 
re pompéienne. On a le sentiment 
de feuilleter dün Livre d'Heures, 
d’une splendeur incomparable. Des 
portraits en piéd, parfaits, complè- 
tent ces Stanzes d’un autre Vati- 
can. Je revois le portrait du pro- 
phète parlant aux foules: il affir- 
me, il évangélise. .…. 

Un gris délicieux harmonise tou- 
tes ces tapisseries. A leur long sé- 
jour dans cette cathédrale, qu'elle 
illuminent, elles doivent cette tein- 
te des siècles. Ce fil a l’âge de cette 
pierre. Et ce sont des tollabora- 
teurs au même ouvrage, ceux qui 


l'ont mis ici pierre sur pierre et 


int d’aiguille sur point d’aiguil- 
e. Le tissu et le minéral se rejoi- 
gnent, s'unissent, se prolongent, 
amoureux l’un de l’autre. 


'Alenage Brele 


(La Métropole, d'Anvers) 


I] est une branche de l’art de la 
guerre où l’armée allemande excel- 
le. C’est son système d’espionna- 


ge. 

11 n'était pas une bourgade fran- 
çaise qui n'eût son informateur 
payé, attendant à son poste pour 
montrer aux envahisseurs le meil- 
leur chemin conduisant à la pro- 
chaine localité, pour indiquer un 
gué, révéler la cachette où l’on 
trouverait les recettes de l'octroi. . 
Souvent tout le rôle de ces espions 
s'est borné à signaler à un officier 
l'endroit où son fourrier trouverait 


Notre pauvre pays en est là:|le poulet le plus tendre du bourg | 
d'un côté l’on tue, de l’autre, on | pour son déjeuner. Et 


ur ces 


services bien minimes, l'état-ma- 


4 


; 
ë î 


ment de hant lg comme … 

ntesque torche qui sert 

à de repère aux artilleurs, 
Une autre méthode consiste à 
avoir des espions déguisés en ber- 
gers, qui se déplacent avec leurs 
troupeaux de moutons à l'arrière 
des lignes françaises. Ces espions 


des batteries françaises, qui sont 
ordinairement sous le couvert d’un 
bois, Alors ils conduisent leurs 
moutons juste en arrière de cette 
position. Un aéroplane allemand 
arrive, voit le troupeau, alors qu'il 
n'aurait pu apercevoir les canons 
cachés, et peut ainsi, par de si- 
gnaux, indiquer aux batteries alle- 
mandes le point à atteindre. 

Un grand nombre de bergers-es- 
pions ont été fusillés. Leur persis- 
tance à choisir un pâturage tou- 
jours sur les derrières d’uné même 
batterie avait éveillé les soupçons. 


LES ALLEMANDS 
SONT TERRORSES 


Les Français sont partout et 
nulle .: tel est le mot d’un offi- 
cier allemand publié dans le Buer- 
gerfreud de Maulbronne. 11 con- 
tinue ainsi : 

“Combattre dans la forêt et en 
pays de montagne, signifie pour 
nous Allemands: terreur et spec- 
tres !” 

1. Terreur, car l'ennemi 
toujours invisible. 

2. Il y a des sorciers partout au- 
tour de nous, 

3. On nous fusiile de tous les 
côtés à la fois. 

4. Nous perdons tout contact 
avec nos autres unités. 

Nous prenons les plus grandes 
précautions et pourtant des grou- 
pes de Français, fréquemment s’in- 
terposent entre nos unités. Il ne 
se montrent jamais plus de 10 à 
50 ensemble et ils sont partout et 
nulle part. 

Dans la nuit, quatre ou cinq 
d’entre eux foncent sur nous en 
faisant un tapage infernal. On se 
figure avoir à faire à une attaque 
sérieuse. Ils tuent quelques-uns 
de nos hommes, puis, quand nous 
sommes prêts, plus personne ! 

A certains endroits, les Fran- 
çais nous opposent leurs chasseurs 
alpins, excessivement bien entrai- 
nés. 

Ils se glissent sans bruit parmi 
les taillis. Nous n’entendons mé- 
me pas le soupir d'un commande- 
ment. 

Soudainement ils sont sur nons 
comme des bêtes fauves; puis plus 
personne ! Après une attaque de 
ce genre, nous vivons toujours 
dans la terreur d’une autre attaque 
du même genre.” 


est 


Ce que font les Aviateurs 


On le sait peu, à cause de la cen- 
sure. De temps à autre une lettre 
d’un aviateur nous montre pour- 
tant qu’ils font du bon travail. 

L'un d'eux écrit entre autres 
choses : “J'ai travaillé avec l’artil- 
lerie depuis le début de septembre. 
Un jour j'ai surpris une division 
allemande en marche sur nous en 


Nous ne pouvons, hélas ! empé- | jor allemand a risqué la vie de mil- | cachette derrière un replis de ter- | 


cber que l'on tue. Mais beaucoup | liers de ses compatriotes. Mais bien | rain. Elle se trouvait à bonne dis- 


découvrent les positions cachées | 


peuvent aider à hâter les guéni-| pe des centaines aient été fusillés, | tance des batteries auxquelles je la 
sous... —Libre Parole. | il en reste encore des légions. | signaler. Cinq minutes plus tard 
Erovarr DreumoxrT. |! L'autre jour, sur la route dé- cette division de quinæ mille 

F | trempée conduisant à Châlons, j'ai | hommes n'était plus qu'un mon- 


que. Deux gendarmes à bieyclet- | et nous comptâmes encore plus de 
te, ines et revolvers és, | 4,000 morts laissés sur le terrain. 


La ; de N | vu, dit un correspondant du Daily | ceau de cadavres mutilés. Nous ar- 


s’avançaient derriére deux hom- 


mes enchaînés lun à l’entre par 
as de Dee dun Dé pee mes 
ues d’eau. L'un it une 
RER ss blouse de toile bleue: c’est leur tra- 
Elle est là, immobile, muet- | vestissement favori ; il est facile de 
te; je ne la vois pas : nuit noire. | se le et s'acccmmode de 
La nuit s'éclaire un peu, et, dans | toutes sortes d’alibis. L'autre por- 
cette demi-lueur, c’est le grand | tait l'uniforme français, mais sans 


| Mail, un petit groupe carartéristi- | rivâmes à cette place-le lendemain 
VISION MAGIQUE 


Je ne sais pas ce que nos canon- 
niers feraient sans l'aide des avia- 
teurs. Sans eux, ils perdraient le 
plus souvent leur temps et leurs 
munitions, isque nous, qui 
sommes leurs veux vu la distance 
à laquelle ils tirent, nous règlons 
leurs coups à un cheveu près si 
l'on peut dire.” 


d dé 
rh. C mr 
JR: 27 ae -"" agir Une 


rs GLACE 
Au ler mai l’usuel wagon rouge a ses tournées 
quotidiennes pour la SAISON D’ETE. Depuis 30 ans, il n’a 


jamais fait défaut. Guettez done notre wagon rouge et donnez 
vos ordres au conducteur s’il n’a point déjà votre nom sur son 


SERVICE DES LIVRAISONS A DOMICILE 
Prix de saison du ler Mai au 30 Se 
10 livres par rude 48 00 
20 livres par jour........ 00 
30 livres par jour........ $15.00 


The ARCTIC ICE COMPANY Ltd. 
156 BELL AVENUE 
A Maur € 


BUREAU DFS ORDRES- Bâtisse ! indsay, 
Notre Dame-—Téléphone: Ft. Rouge! 


Ustensiles en fibre Eddy 


Ces Cuves et Seaux conservent la mas- 
se d’eau beaucoup plus longtemps que 
les cuves en bois ou en fer galvanisé et 


sont meilleur marché que ces derniè- 
res. De plus ils ne tacheront pas de 
rouille les effets. 


Librairies Keroack 
En Gros et en Detail 


Ces deux établissements comprennent un grand assortiment 
de livres de classe, de littérature française et anglaise, pape- 
teries fournitures de bureaux, cadres, images, articles de 
piété et de fantaisie, tapisserie, encres fleurs artificielles, 


brouzes d'églises, etc.. à très bas prix, à cause de l'importa- 
tion directe. Nous avons le meilleur choix de cartes posta- 
les illustrées. Remises spéciales aux communautés religieuses 
commissaires et instituteurs. EH BE 2: 


Les ordres par la poste sont promptemeut exécutes. 


M. KEROACK 


Phone Main 3140 
WINNIPEG 
ST.BONIFACUE 


227 Rue Main 
52 Rue Dumoalin, 


Cusson Agencies, Ltd 
Assurances 


FEU, VIE, “BONDS”, AUTOMOBILES, CYCLONES, ACCIDENTS ET 
MALADIES, GRELE-—RESPONSABILITE 
SUR LA VIE DES CHEVAUX ET DU BETAIL 


ARGENT A PRETER 


GRAND TRUNK PACIFIQUE 


COMPAGNIE GENERALE TRANSATLANTIQUE 


Toutes les Lignes sur tous les Océans 
| Départ DRs VAPEURS : 


La Provence............... Nov. 4 Rochambeau..…… Nov. 14 

Niagara ............ Nov. 7 La Lorraine... Nov. 18 

La Savoie. .…..........….. Nov. 11 Chicago... Nov. 21 
M. E. SABOURIN, Agert 


60 AVE. PROVEIICHER, Sr-Bowirace Te. Mars 4372 


PURITY 
LOUR 


—…—…—…— DE 


FORMES DE CHAPEAUX 


Durant cette Semaine 
Special No. 1 
à : | 
ar ne ne D Reaux parais sas 


à réduetion pour 


tosesss teste ts sea. 


Special No. 2 


Ja plus grande vente de chapeaux non garuis d 
e 
toutes les nuances et de la meilleue qualité. 
Regardez notre installation de vitrines. Ré. 
gulier $5.00. Vente spéciale 


_....... 


CARSLEY & COMPAN 


J. D AOUST, Tec. Mar 5598 E. DUGAL, Tez. Mare 7469 


DAOUST ET DUGAL 


ENTREPRENEURS DE 


Plomberie, Chauffage, Couvertures, 
Corniches et Plafonds Métallique. 


Attention particulière pour Eglises, Couvents, Ecoles 
ESTIMÉS FOURNIS SUR DEMANDE 
Boîte Postale 159 


259 Avenue Provencher, St-Boniface, Man. 


MANITOBA 


_ Plus le temps avance, plus es em Les faits ee e les : 
grants étudient les r rces de notre | Manitoba sont de er rage in 


province, d 
La chose est attestée par les rapports Ses terres splendides, ses chemins de 
fer nombreux, sa proxin.:lé des meilleurs 


du Département de l'Agriculture et de 

l'Immigration de la province et par le marchés, ses avantages au point de vue de 

statistiques du Département de l'Intérieur l'édusetion, ses moyons de transport faci- 

du Gouvernement du Canada. les sont des atiraits pour beaucouy de co 
lons chaque année. , 


Les compagniés de chemins de fer an- 
noncent l'arrivée prochaine ‘de beaucoup #1 quand l'industrie agricole est pros- 
Fère, les autres industries Grandissent es 


d- nouvéaux colons qui s'empareront de la 
prospèrent aussi, 


terre inoccupée le long de leurs lignes, 
Ecrivez à vos amis et dites leur de venir s'établir dans le 


MANITOBA 


Pour plus amples renseignements écrire à 

Jos. BURKE. Bâtisse du Bureau Industriel, coin des 11es Water et 
Main, Winnipeg, Man. 

Jos. HARTNEY, 77 Rue York, Toronto, Ont. 

J. F. TENNANT, Gretna, Man. 

W W. Uxsworrx, Emerson, Man. 

À. Beprorp,député ministre de l'Agriculture, Winnipeg, Man. 


—_——— 
UNE BONNE CHOSE A SAVOIR 


C'est que vous pouvez avoir des FACTURES, 
ETATS DE COMPTES, ENVELOPPES, 
ENTETÉES DE LETTRES, CIRCULAIRES, 
CARTES D'AFFAIRES, et FORMULES DE 
TOUS GENRES, au prix ordinaire, et le tra- 
vail de notre atelier est de qualité supérieure. 


Attention spéciale aux commandes par la poste. 


Le Manitoba 


42 Avenue Provencher 
Téléphone : Main 3377 


Le Guilbault Co. 


Eutrepreneurs NOR 


DE TRAVAUX PUBLICS 


MARCHANDS EN GROS ET EN DETAIL DE BOIS 
DE CHAUFFAGE DE TOUTES SORTES, 
CHARBON DUR ET MOU 


MATERIAUX DE CONSTRUCTION, tels que: Gravier, Sable 
Pierre, Ciment, Chaux, Plâtre, Tuyaux d'égoûts, etc. 


Bumzaux er Cours : Estimations fournie 
Norwood—Saint-Boniface 
. { Bureaux. Main 604 
Télephones: } Cours à bois, M. 7442 B. de Poste, 143 


que à la conclusion de la paix. 
Cinq j 


ments, vivres, chemins À 
ete. ; 3. Coatributions volontai- 
res ; 3. Impôts supplémentaires ; 
5, Emprunts. à 

Pour la première période nous 
retrouvons à la base des estima- 
tions, cette foi nbsolue de nos en- 
nemis dans leurs conceptions stra- 
tégiques, qui devaient en six se- 
maines nous contraindre à subir 
leurs exigences. A quelles dépen- 
ses devaient-ils faire face pendant 
ce temps ? 

Celle d’abord qui s'applique à 
la mise sur pied de guerre de la 
machine militaire. L'administra- 
tion impériale l’a évaluée à un mil- 
liard et demi. Pour la couvrir, on 
s'est emparé de toutes les ressour- 
ces consacrées aux entreprises que 
la guerre ajourne ou supprime ; 
tels sont les crédits destinés aux 
grands travaux publics. | 

Rappelons que l'exemple a été 
donné au début de la guerre russo- 
japonaise par le Tsar et le Miûado, 
l'un rayant 134 millions de rou- 
bles, l’autre 47 millions de ven, en 
ajournant les travaux publies pro- 
jetés, L'encaisse métallique de la 
Reichsbank, le trésor ds Spandau 
udditionnés donnent en plus un 
autre total de un milliard et-derni. 

Cette somme globale de trois 
milliards constituait en réalité le 
trésor de guerre allemand, car le 
fameux trésor de Spandau, 150 
millions, n’était plus qu'un mythe 
et représente à peine les frais de 
quelques jours de mobilisation. 

Ces trois milliards ont servi de 
gage à l'émission de nouveaux bil- 
lets : 400 millions en ont d'ail- 
leurs été distraits pour constituer, 
au début des Sostilités, le “budget 
de la panique,” c’est-à-dire assurer 
le service des remboursements 1né- 
luctables. 

Nous savons que les retraits ont 
{té considérabies et vite suspendus ; 
le gouvernement a fait appel à la 
confiance du publie en lui annon- 
çant que de prompts succès vien- 
draient bientôt améliorer la situa- 
tion financière. (C’est pour soute- 
nir chez lui son crédit en 1nême 
temps que l’état d'âme de la nation 
que ce même gouvernement à oTr- 
gan'sé toute la campagne de faus- 
es nouvelles de l “Agence Wolf ” 
et qu'il constitue à mentir cffren- 
lement. ; 

Le pangermanisme escomptali 
la victoire, que dis-je, il en était 
‘ûr ! On peut s'imaginer l'effet des 
lésastres de Liége, de Gumbinnen, 
le Lemberg et celui non moins ter- 

ible de la Marne chez des gens en 
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possession d’un semblable optimis- 
me. La désillusion est aussi pro- 
fonde que la chute est irrémédia- 
ble. Aussi les prévisions financiè- 
res s'effondrent-elles en même 
temps que les prévisions stratégi- 
ques. 

Nous laissons de côté les ressour- 
ces provenant des réquisitions sur 
territoire national. Le fait de l’oc- 
cupation diminue d’autre part les 
frais de la guerre pour-les uns en 
les augmentant pour les autres. 
L'estimation n'en est guère possi- 
ble en réalité et encore moins dans 
le jeu des prévisions. 


BUDGET D'ENTRETIEN 
DE LA GUERRE 


LE 


Pour cette seconde partie de leurs 
calculs, les économistes-allemands 
avaient réduit leurs évaluations au 
strict nécessaire; ils admettaient, 
avec l'état-major, que l’on n’appel- 
lerait pas sous les drapeaux tous 
les hommes instruits; le chiffre des 
soldats dont la mobilisation parais- 
sait suffisante devait s'élever à 
trois millions seulement. Ils ont 
pris pour base moyenne une dé- 
pense de 7 fr. 50 par homme et 
par jour (ce chiffre de 7 fr. 50 a 
êté établi d'après le coût allemand 
de la campagne de 1870), ce qui 
conduit, pour une dépense journa- 
lière du 22 millions et demi, à 675 
millions par mois et à un total de 
8 milliards 212 millions pour une 
année. 

On sait que le Reichstag a voté 
en effet 5 mililards de crédits — 
qui complètent les 8 milliards — 
laissant au gouvernement le soin 
de les réaliser. 

Pour cette réalisation, les seuls 
moyens ayant une valeur impor- 
tante et générale sont: la suréléva- 
tion des impôts existants, la créa- 
tion d'impôts uyouveaux, l'em- 
prunt. : 

Mais la levée d'impôts supplé- 
mentaires chez une nation dont 
toutes les forces vives sont à l’ar- 
mée ne saurait faire vivre la guer- 
re. 
Les contributions volontaires ne 
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Materiaux de construction 
de toutes sortes. 
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SAMEDI, LE 31 OCTOBRE 


si vous voulez de suite de superbes économies sur tous 
vos achats. Ne pas oublier qu'il ne reste que 4 JOURS 
jusqu'à la fin de notre vente spéciale d'automne. | 


LA MAISON BLANCHE 


31-33-35 Avenne Provencher, Saint-Boniface 


fournissent qu’un total infime et} France et l'Angleterre la question 
on ne se le pas sans surprise | ne se pose même pas, la Reichs- 
que ce de contribution avait | bank ne supportant aucune eompa- 
apporté à Bismarck en 1870, | raison, du reste, avec la Ranque de 
avant la victoire, la somme de ce, quant à l’eneaisse métalli- 
quinze cents francs. * que, à la richesse et au crédit. 
Quant à l'emprunt, l’Alle e| D'autre part, les estimations de 
a songé à s'adresser aux és| nos voisins visent une armée de 
intérieur et extérieur. trois millions d'hommes; or, ils se 
Pour l'emprunt, l'Allemagne a | voient obligés d'en appeler le dou- 
Pour l'emprunt intérieur, on sait | ble. 
que les dépôts dans les banques al-! Leurs évaluations, sujettes à dis- 
lemandes n'existent pour ainsi|cussion en tous temps, n’ont done 
dire pas. Ces dépôts sont engagés | plus qu’une signification parfaite- 
dans des entreprises industrielles | ment illusoire. 
qui, de leur côté, sont créancières| Leurs journaux annoncent que 
à long terme, principalement de|sur les 5 milliards de crédit votés 
l'étranger. Les souscriptions des! par le Reichstag, le gouvernement 
banques ne sauraient avoir d’effet | aurait réussi à se procurer 800 mil- 
immédiat, le soul qui importe. La! lions dans un emprunt national ; 
fortune publique est elle-même dé-| que la Société Krupp aurait à elle 
ndante de ces mêmes ban ; | seule souserit 60 millions. 
rtefeuille allemand de fonds] En admettant comme vraie la 
d’Etat national et étranger est bien | nouvelle, elle ne serait pas bien ré- 
moins considérable que chez nets | jouissante pour nos ennemis, la 
et difficilement réalisable à l’heu-| somme étant infime en comparai- 
re présente. Ces raisons suffiraient | son des exigences futures. La vé- 
à elles seules à er la diffi-| rité est que seule une émission de 
culté que rencontre le gouverne- rm et une circulation 
ment allemand à contracter un/|fduciaire exagérée permettent à 
emprunt dans son propre pays. |l’Allemagne de se soutenir à l’heu- 
Quant à l'extérieur, c’est ici que | re actuelle. 
se fait sentir au plus haut degré| Ils avaient établi le budget de la 
contre nos ennemis l'influence des | victoire, le budget de la panique, 
premières Aer de la campa- | mais après la panique, la victoire 
gne et le discrédit croissant que|n’est pas venue. Îl leur faudra 
leur attitude générale a engendré. | faire face, désormais, au budget 
“Nous avons le monde entier con- | imprévu de la déroute.—Le Figaro 
tre nous,” disent-ils.. Fâcheuse si- E. D. Paune D'ORREVILLE 


tuation pour inspirer confiance et 


lancer un emprunt à l'étranger. _ 
EST par les présentes donné que 


Et nous n’envisageons pas seule- 
ment l'attitude diplomatique des 
nations neutres, mais aussi celle 
des financiers en général qui, no- 
tamment aux Etats-Umis, se sont 


jusqu'ici montrés hostiles à tout |rassemblée annuelle de la Société 


prêt à l’Allemagne. 

Les prévisions financières de 
l'Allemagne, à les considérer com- 
me mathématiques, seraient done 
partout en défaut. 


Il s’en faut d’ailleurs qu’elles | 1915. 


soient exactes car la méthode de 
leurs économistes dans les calculs 


de moyennes et d’approximation | jour d'Octobre 1914. 


part de chiffres regardés comme 
trop faibles. Les économistes fran- 
çais estiment à 10 francs le coût 
moyen de la guerre par jour et par 
homme et à 900 millions par mois 
le chiffre de nos dépenses de guer- 
re, soit 11 milliards environ pour 
l’année. 

Et puis il ne suffit pas de s’oc- 
cuper de l’armée, il faut aussi fai- 
re vivre la population. A cet 
égard, la France trouve tout sur 
son sol, jouit de la liberté des mers, 
situation inappréciable pour les 
a »provisionnements en vivres, Ma- 
tériel, munitions, Et quant aux 


d'Agriculture Morris No. 1, sera tenue 
lundi le 16 Novembre 1914, à la Salle 
CM.B.A., à St-Jean-Baptiste à 2 heu- 
res, p.m., pour recevoir le rapport des 
directeurs pour l’année 1914 et élire 
un bureau de directeurs pour l’année 


JOSEPH BARIL, 
Sec.-Trésorier. 

Daté à St-Jean-Baptiste, ce 12ème 
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Departement des Affairos Indiennes 
SUUMMISSIONS POUR FARINE 


Des soumissions cachetées adres- 
sées au soussigné et marquées, ‘Ten- 
ders for Flour”, seront reçues jusqu’à 
Samedi à midi le 24 Octobre 1914. pour | 
la livraison le ou avant le 15 Novem- 


ressources intérieures et au crédit | bre, aux endroits susdits, la farine et | 
extérieur, on peut dire que pour la |les quantitées requises. | 


LCAFRANCE - FORTIER 


BOUCHERS 


Viandes de premier choix. Ser- 


La farine devra être égal aux échan- | 
tillons et être moulues avec la récolte | 
de blé de cette année, lequel échantil- 
lon pourra être vu au Département | 
des Indiens à Ottawa, au bureau des | 
Indiens à Winnipeg, au bureau de l'a- | 
gent des Indiens à Battleford, et aux | 
Bureaux des Terres de la Puissance à | 
Calgary, Edmonton, Prince Albert, | 
Batttleford, Lethbridge et MacLeod. | 
La farine devra être fraiche moulue, | 


vice de livraison excellent. At-|mis en sac de 100 Ibs. net, avec sac | 


tention spéciale 
commandes par téléphone. 


SPECIAI, 
Pour Samedi seulement le 24 Oet. 


Epaule de pore (10 à 20 1ps 
la livre... 
cuit, la livre... 30c 


) la livre..….…….30Oc 
angevin, St: Boniface 
Téléphone Main 3865 


————————————————_—— 


C. N. R. Hotel 


Coin de la rue Dumoulin et de 
l'avenue Taché, St-Boniface 


Tetra & Ghatigne 


donnée auxl'loutle, le sac en dedans devra être 


de coton gris, trois verge à la livre, et 
la pesanteur de six onces lorsqu'il sera 
fini, le sac en dehors devra être de 
jute, cousu avec de la corde forte et 
la pesanteur devra être de quatorze | 
onces; sac connu par le commerce, 
“sac de deux livres,” le sac en dehors 
devra être étampé avec le nom de la 
manufacture et la pesanteur net de la 
farine contenue. 
Chaque soumission devra être ac- 


compagnée d’un chèque accepté en fa- 


le porc (salé) la Ib... Bcl'eur du “Secrétaire du Département 


des Affaires Indiennes”, suru ne ban- 
que Canadienne au moins de 5 par 
cent du montant de la soumission, le- 
quel chèque sera confisqué si le sou- 
missionnaire refuse de signé un con- 
trat où néglige de terminer son con- 
trat. 

Les journaux insérant ce avis sans 
autorisation préalable du Départe- 
ment ne seront pas ae 

. D. MeLEAN, 

Asst. Député ei Secrétaire. 

Département des Affaires Indiennes, 
Ottawa, 5 Octobre /1914. 


Agences Lieu de distribution Quantité 


Duck Lake Duck Lake, Sask..128 Sacs 
Carlton ...Lensk, Sask...... 150 * 
Battleford. ‘ 
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|H. Lemay, Ecr. ; 


AVENUE 
TACHE 


Nou F 
pie sommes les entrepreneurs pour Plomberie, Chauffage et Couverture du Petit 


Attention particulière pour Eglises, Couvents et Ecoles 
$ : 


| 510 RUE DESMEURONS Boîte de Poste 176 


ALLAIRE & BLEAU 


Vous trouverez à notre établissement une ligne complète de : 


QUINCAILLERIES, FERRONNERIES, FERBLANTERIES 
GRANITES, BLANC EMAILLE, HUILE DE CHARBON, 
HUILE A MACHINES, POELES A CUISINE, PAPIER A 
BATISSE BLANC ET GOUDRONNE, OUTILS DE FERME, 
HARNAIS DOUBLE ET SIMPLE 


Nous avons aussi les peintures préparées de : 


SHERWINS WILLIAMS ainsi que leur BLANC DE PLOMB 
et les VERNIS qui sont sans contredit les meilleurs du continent 
Américain. BROCHE BARBELEE, CORDE A LIEUSE (Binder 
Twine). Ferblanterie attaché à l'établissement, Montage 

et Posage de Fournaise à Air Chaud :-:-  :-: 


AGENTS D'ASSURANCES CONTRE LE FEU 
ns 


ALLAIRE & BLEAU “#",... 


BANQUE L'HOCHELAGA 
, FONDÉE EN 1374 | 


Capital autorisé : $4,000,000. 


Fonds de Réserve : 


Béique, Vice-Président ; A. Turcotte, Ecr., ; A. A. Larocq er, ; E 

Hon. J. M. Wilson; À.’ | 
Beaudry Leman, Gérant-Général ; 

Lavallée, Assistant-Gérant ; 


$3,625,000. 


Atwater, 1636 St-Jacques. 

Aylwin, 2214 Ontario Est. 

Centre, 272 Ste-Catherine Est. 
Delanaudière, 737 Mont-Royal Est. 
DeLorimier,. 1126 Mont-Royal Est. 
Est, 711 Ste-Catherine Est. 

Fullum, 1298 Ontario Est. 


Hochela, 


1671 Ste-Catherine Est. 


Longue-Pointe, 4023 Notre-Dame E. 
Maisonneuve, 545 Ontario, Mais. 
Mont-Royal, 1184 St-Denis. 

N.-D. de Grâce, 286 Blvd. Décarie. 


Ouest, 629 Notre-Dame 


AUTRES SUCCURSALES EN CANADA 
| Apple Hill, Ont. 


Beauharnois, Qué. 
Berthierville, Qué. 
Bordeaux, Qué. 

(Co. Hochelaga.) 


| Cartierville, Qué. 


Casselman, Ont. 
Charette Mills, Qué. 
Chambly, Qué. 
Edmonton, Alta. 
Farnham, Qué. 
Fournier, Ont. 
Granby, Qué. 
Gravelbourg, Sask. 
Hawkesbury, Ont. 


| Joliette, Qué. 


Lachine, Qué. 
Laprairie, Qué. 
L'Assomption, Qué. 
Lanoraie, Qué, 

(Co. Berthier.) 
Longueuil, Qué. 
L'Orignal, Ont. 
Louiseville, Qué. 
Marieville, Qué. 
Maxville, Ont. 


| Mont-Laurier, Qué. 


Notre-Dame de 
Trois-Rivières, 


0. 


N.-D. des Victoires, 
Pte-aux-Trembles, Q. 
Pte-aux-Trembles, Q. 
Pointe-Claire, Qué. 
Pont de Maskinongé, 


Qué. 
(Co. Maskinongé.) 
Prince-Albert, Sask. 


Québec, Qué. 


Québec, rue St-Jean, 


Russel, Qué. 
St-Albert, Al 
St-Boniface, 


Ste-Claire, Qué. 
(Co. Dorchester.) 


St-Cuthbert, 
(Co. 
St-Elzéar de 


Ste-Geneviève, Qué. 
(Co. Jacques-Cartier.) 


Ste-Genevièv 


de Batiscan, Qué. 
St-Gervais, Qué. 
(Co. Bellechasse.) 


St-gnace de 


St-Jacques l’Achigan, 


St-Jérôme, Qué. 
Qué. Ste-Julienne, Qué. 
(Co. Montcalm) Winnipeg, Man. 


E. BELAIR, Gérant, Succursale de Winnipeg. 
J. HE. N. LEVEILLE, Gérant, Suceursale de Saint-Boniface. 


Total de l’Actif au-delà de $32,000,000 
DIRECTEURS : MM. J. A. Vaillancourt, Ecr., Président ; Hon. F.L, | 


Yvon Lamarre, Inspecteur. 
BUREAU PRINCIPAL:—95 Rue St-Jacques—MONTREAL. 


SUCCURSALES A MONTREAL 


SKYLIGHTS 
ire de Saint- 


: MARCHANDS DE FER 


de Poêle 


… . 
. Cat Cat Ca 


Nous sommes aussi 


O. HOY Proprietaire 


Le meilleur Hôtel Canadien de 
Winnipeg. personnes de. : 
langue française sont sures de 
trouver chez nous d'excellentes 
chambres, une cuisine parfaite 
un service irréprochable, 


$1.50 par jour 
Phone Garry 572. 115 Rue Adelaide 
Winnipeg 


Omnibus gratuit a tous les trains 


F. DE GRAMONT 


NOTAIRE PUBLIC & 
AGENT FINANCIER 


Appartements à louer dans le 
Bloc OAK-MARION, 
Norwood - 


Capital payé : $4,000,000 


F. G. Leduc, Gérant ; 


Outremont, 1134 Laurier O. 
Papineau, 2267 Papineau. 

Pointe St-Charles, 316 Centre, 
St-Denis, 696 St-Denis. 

St-Edouard, 2490 St-Hubert. 
St-Henri, 1835 Notre-Dame O. 
St-Viateur, 191 St-Viateur, O, 
St-Zotique, 3108 Blvd. St-Laurent. 
Laurier, 1800 Blvd. St-Laurent. 
Emard, 77 Blvd. Monk. 

Verdun, 125 Avenue Church. 
Viauville, 67 Notre-Dame, Viauville. 
Villeray, 3326 St-Hubert. | 


S'informer : 
St-Justin, né. 44 Aïikins Bldg Tél. G. 3306 
Co. kinongé. 
M de ) 111221 meDermot ave.  Wpg 
Newton, Qué. 
St-Lambert, Qué. 


St-Laurent, Qué. { 
St-Léon, Qué. | 
St-Martin, Qué. | 
St-Paul Abottsford, Q. 
St-Paul l'Ermite, Qué. | 
Qué. St-Paul des Métis, Alta. ! 
St-Pie de Bagot, Qué. 


The Manitoba Consteuetion Co, Lid 


RE on 
ConrracreuRs GÉNÉRAUX 


Construction et vente de maisons sur ter- 


ta. St-Pierre, M 
Man. St-Philipr Fra mes.--Estimés sur demande 
Dolls Qué. 
Ste-Prudentienne, 


Qué. (Co. Shefford.) 11602 Gresr Wesr Permanexr BuiLoixe 
Berthier.) St-Rémi, Qué. 
Laval, Q. St-Roch de Québec, Q. PHONE MAIN 7862 


St-Simon de Bagot, Q. 
Ste-Thècle, Qué. 
e St-Vaélrien, Qué. 
St-Vincent de Paul, 
Qué., (Co. Laval.) | 
Sberbrook, Qué. 
Sorel, Qué. 
Trois-Rivières, Qué. 
Qué. Valleyfeld, Qué. 
Victoriaville, Qué. 
Vankleek Hill, Ont. 


356 Main St. _ WPG. 


Loyola, Q. 


PHONE M. 4562 DB. de P. 89 
NORWOOD, MAN. 
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MT RE Fpbñatngne 


Là-bas ! Sur ce champ de ear- 
nage où æ battent les nations, que 
se passe-t-il ? 

Toutes nos pensées sont là. Et nous 
cherchons du regard à fouiller 
l'horizon. Nous vivons des jours 
intenses, des jours comme nous 
n'en avons jamais connus et Com- 
me nous n’en connaîtrons proba- 
blement jarnais de semblables dans 
l'avenir. A attendre, à espérer, 
à craindre, on passe par toutes les 
situations mentales. Mais c’est sur 
une pensée de foi et d'espérance 
qu'il faut toujours s'arrêter. Les 
nouvelles, du reste, sont bonnes. 
Et c’est peut-être notre patience 
qui est trop courte. Avec un enne- 
mi comme l'Allemagne, aidé par 
une forte puissance comme l’Au- 
triche, il faut savoir être patients 
et faire large crédit aux chefs des 
armées de France et d'Angleterre. 

En dépit de tuutes les contradic- 

iious du télégraphe et de tout le 
potin des agences, il y a jusqu'ici 
ce résultat général qui est évident : 
après trois mois de guerre achar- 
née, les Allemands n'ont pu briser 
les lignes du général Joffre; cadres, 
artillerie, lignes de communic- 
tions, tout est en ordre de bataille; 
la concentrationfrançaise se perfec- 
tionne de plus en plus; la mobilisa- 
tion anglaise, plus lente, s'effectue 
cependant avec une méthode ser- 
réé; la Russie à des millions 
d'hommes en réserve et ne fait que 
commencer; l’armée belge et son 
roi-généralissime sont encore de- 
bout. 
-_ On nous affirme, par voie offi- 
cielle, que tout va bien pour nous, 
et que les armées alliées devien- 
nent de semaine en semaine plus 
nombreuses et mieux outillées. 
L'Allemagne, par contre, a dû né- 
cesairement lancer  immédiate- 
ment dans la bataille ses meilleu- 
res troupes; elle ne pouvait autre- 
ment attaquer la France et la Rus- 
sie avec chance de succès, 

Croyons, avec des experts mili- 
taires comme le colonel Rousset, à 
Paris, et le colonel Repington, à 
Londres, que l'Allemagne finira 


franes: on en faisait 
et de la confiture. .…. 
Les-laitues étaient hors de prix, 
mais pour vingt ou trente sous, on 
avait sa petite salade de mouron ! 

Les bouchers, — après combien 
d'heures d'attente ! — vous ser- 
vaient du cheval à huit francs le 
kilo. A la longue le tire-fiacre 
manquant, le peuple réclama les 
chevaux de corbillards ! On s’ar- 
rachait de l'âne à douze francs la 
livre. Puis on mangea du chien, 
du chat, même du rat ! 

Pour avoir du chien bien dodu, 
—les Prussiens en consomment 

goût sept à huit mille par an ! 
__il fallait mettre quater-vingts à 
cent francs.’ Vous aviez, par con- 
tre, un chat pour dix ou douze 
francs. Et cependant, on estimait 
u’à Paris grouillaient vingt mil- 
lions de rats ! 

Bientôt le Jardin des Plantes et 
le Jardin d’Acclimatation furent 
mis à contribution. La boucherie 
Devoos, boulevard Hausmann, 
pour la somme ronde de Ve Et 
mille francs, s'asura les trois élé- 
phants. On ne put les abattre 
qu'avec balles explosives dans l'o- 
reille ; et, après une agonie de tren- 
te six heures, ils furent débités aux 
rourmets à raison de 105 francs le 
Éio, Le chameau s'enleva à qua- 
torze francs la livre. Enfin les 
gens très chies purent, chez Bré- 
bant, Bignon, au café Riche ou à 
la maison Dorée, se régaler d'ours, 


M. l’échevin J. A. Marion com- 
mence à se rétablir de l’empoison- 
nement qu'il a subi au contact de 
ses fournaux de briques. Toute la 
ville a appris cet accident avec re- 
gret. Nous souhaitons à notre esti- 
mé échevin un ;rompt et parfait 
retour à la santé. 


LA GUERRE 


(Suite de la 1ère Page) 


ment éié l’objet de violentes atta- 
ques de nuit, mais ces attaques ont 
toutes été repoussées. 

“Sur le reste de la ligne de ba- 
taille il n’y a rien à rapporter.” 

. 

Paris, 27.—Des sources non-of- 
ficielles indiquent avec clarté que 
les Alliés sont de plus en plus en 
mesure de contenir l’armée alle- 
mande. 

+ 

Paris, 27.—Les armées russes et 
austro-allemande sont aux prises 
dans une grande bataille, dont l’is- 
eue est encore incertaine. 

. + + 


La révolution boér du sud-afri- 
cain a été heureusement contrôlée. 
* * * 

Dieppes27—Les Allemands ont 
évacué eur positions impor- 
tantes aux environs d'Arras, au 
centre et près de Reims. 

. + + 


de singe, de rhinocéros, de zèbre, Paris, 27. — (Officiel) — Les 
d'antilope, de jaguar, de phoque. | Français ont pris une offensive ex- 


de kanguroo et même de casoar. 
Le lait, — deux francs le li- 
tre, — fit défaut dès novembre. 


! | trémement vigoureuse au nord de 


Nancy et les Allemands sont re- 
poussés au-delà des frontières, en 


D'ingénieux savants s’avisèrent d'y Lorraine, dans la direction de 
suppléer chimiquement. Is fabri- Metz. 

querent le lait avec du blé, des ca- . 

rottes et des navets bouillis dans de | Copenhague, 27. — Le Kaiser 
l'eau ndditionnée de sucre candi. | avait donné l’ordre de prendre Ca- 
Plus tard, ils mélangèrent, dans de | }uis coûte que coûte. C'est ce qui 


l'eau, de l'huile d'olive avec de 
l'albumine et des cristaux de sou- 
de. Muisles bébés recrachèrent 
énergiquement ces exécrables mix- 
tures. : . 
Pour le pain, il y eut des essais 
ires. La fecule de pommes de ter- 
re fut hardiment combinée avec du 
seigle, de l’avoine, des pois cassés, 
des vesces et de la paille. Ce fut 
horrible. Il fut alors question d'u- 
tiliser de la poudre d'os, puis de 
maluxer des marrons d'Inde avec 
du bicarbonate de soude... 
Quand l'ouvrier Berlinois en se- 
ra là, il aura le droit de se plain- 


dre ! Libre Parole. 


Ux ENFANT DU SIÈGE. 


par être écrasée. 


0 — 20 — 


Le General Famine 


—— 


Message de France 


Carte postale de M. P. Fontaine 
| (Grymonpré & Fontaine, électri- 
lciens de Saint-Boniface) à un! 
l'ami : | 

De X.... France, je charge un | 
camarade évacué de t'envoyer ce 
| 


| 
| 

“Le plus puissant de nos alliés, 

nous ressuswilt-0on partout, — ce | 
n'est ni le Rusee, ni l'Anglais, ni le | 
Belge, ni le Serbe, ni le Japenas, | 
c'est le général famine !7 | mot. 

Aujourd'hui, on nous conseille | Quel ouvrage de bouchers. nous 
de ne plus compter sur cet allié-là, | faisons. Cest terrible: nais beau : | 
vu que l'Autriche et l'Allemagne | Fout va bien jusqu'au ler octo-| 
fini -Limposible pour 2 ravitail.| bre 1914 Boujour à tous.—P.| 
ler dans les pays neutres. | Fontaine, | 

Nous ne concevons pas comment | 
nos adversaires pourraient, bra-| 
vani la maitrise de la mer, recevoir | 
du blé d'Amérique. La Rouma-| 
nie a certes pu 


tt A 


« FIN JOFFRE, 1814 


es secourir, Mais | 


un décret recent défend l'exporta- | Les vignerons du canton suisse | 
tion du blé. L'Italie exige garan- | 


tie que les achats faits chez elle ne | de Vaud ont pour habitude de don 
soient pas pour l'Autriche. La | ner chaque année un nom aux 


Suèce, le Danemark, aideront | vins qu'ils récoltent. En 1870, la 
e les Allemands, mais peu. | qualité étant mauvaise, ils la dési- 
teste la Hollande, Par Rotter-| gnèrent du nom de “Bismarck.” 
dam, port allemand, par Liège et Par contre, la récolte de cette | 
Namur, nos ennemis ont pu déjà | année laissant espérer un vin ex-| 
réapprovisionner leurs troupes ; | cellent, les vignerons ont choisi le | 
mais l’état de siège, proclame par | nom de Joffre, et ils proposent dé- | 
la reine, arrêtera ou tout au moins | jà leur vin en disant : * Joffre, 
diminuera ce trafic. | 1914.” 

L'Allemagne, bien entendu, ne | es 
se ferait nul serupule d'acca parer | 
au passage tout ce qui serait desti- | LE CHIENS AUSSI 
né aux cantons helvétiques. Il ap- | ns 
partient à l'Angleterre d'y veiller. | 
A nous de prendre nos mesures | 
pour ne pas secourir nos ennemis | 


| 


———— 


Paris.—Le Figaro raconte la 


en crovant alimenter la Suisse. La | 
question se pose pour nos adversai- | 
res : 

Mange ront-ile ? 

Nous le saurons bientôt, car les | 
denrées sont déjà chères à Berlin, | 
plus chères encore à Vienne. Les 
pris s’accroissent chaque semaine, | 
dans la porportion de 3 ou 4 pour | 
cent. Le sæigle augmente. Le be | 
vaut le double. 

En 1870, les Allemands ont pris | 
Paris par la faim. Ne serait-ce pas | 
enfin, “le juste retour des choses | 
d'i 4 e ? ” | 

Ex ‘out ess il un fait: l’ouvrier ! 


berlinois se plaint déjà que son | 


capture de quelques chiens espions 
allemands. | 
Ces animaux sont merveilleuse- 


| ment entraînés, dit le Figaro. et 


ont été accoutumés à abover à la 
vue des pantalons rouges dès sol- | 


€ 


explique les renforts considérables 
reçus par les Allemands depuis 12 
jours, et pourquoi ils dégarnissent 
leur front à Arras. Malgré cela ils 
n’ont pas avancé d’un pouce. 

Les pertes des Alliés sont consi- 
dérables. Du côté des Allemands 
on les qualifie de véritable carna- 
ge, les morts étant parfois par pi- 
les. 

* * 

Pétrograde, 27.— (Officiel) — 
La retraite allemande aux environs 
de Varsovie a commencé jeudi 
dernier et a été de suite extrême- 
ment rapide. L'ennemi recula de 
30 milles le ler jour. L’artillerie 
allemande couvre cette retraite. 
C'est en vain que l’armée austro- 
allemande essaya de reprendre 
l'offensive lundi dernier. 

Au sud la bataille continue in- 
décise. 


* 


* + + 


Paris, 28.— Bulletin officiel : 
Il n'v a rien de nouveau à no- 


| ter, excepté un certain progrès fait 


par nous dans la région sud de 
Dixmude. 

. 

M. Aristide Briand, ancien pré- 

sident du Conseil, et ministre ac- 


tuel dans le gouvernement Vivia- | 


ni, arrive du champ de bataille. T1 
prédit la victoire pour la France. 


* * * 


Pétrograde, 28.—Les Russes et 
l'armée austro-allemande sont en- 


| core aux prises près de Bakalarze- 


Résultat indécis. 
* 

Un journal de Hollande dit que 
le général Von Beseler, qui com- 
mandait les forces allemandes qui 
ont capturé Anvers, se serait sui- 
cidé. 


WO. 


* * 


Une nouvelle révolution, dirigée 
par les généraux DeWet et Bvers 
a éclaté dans le sud de l'Afrique. 
L'Arfgleterre n'est pas sans appré- 


| hension; mais elle a grande con-| 


fiance dans le général Botha. 


Chez Nous 


ET 


autour de Nous 
cocccocccroocrcocccocccocrcocroe) | 


tout cela pour des différences de 
prix insignifiuntes ! Il n’y a ce- 

nt rien comme d'encourager 
es maisons locales. On peut aus- 
si dire d'une manière générale que 
nos marchands de Saint-Boniface 
feraient des affaires bien meilleu- 
res si on achetait chez eux tout ce 
qu'ils peuvent nous vendre. 


Les funérailles de l’honorale Co- 
lin Campbell ont eu lieu hier 
après-midi. 

Par volonté exprimée par M. 
Campbell avant son décès, les por- 
teurs du cercueil ont été les mem- 
bres de la raison légale Campbell, 
Pitbzlado & Cie. Les cordons du 

êle ont été portés par sir Hugh 

ohn McDonald, sir J. A. M. Ai- 
kins, l'honorable Robert Rogers, 
l'honorable G. R. Coldwell, l'hono- 
rable juge Richards, A. A. Ayl- 
ae E. C. Mclntyre et W. A. Win- 
att. 


M. Ed. O’Brien, cultivateur de 
Franklin, vient d'envoyer au Free 
Press, de Winnipeg, une pomme 
de terre de quatre livres et trois- 
quarts. Elle a neuf pouces de 
long et douze de circonférence. 


La fanfare LaVérendrye donne- 
ra des parties de cartes à l'Ecole 
Provencher, le premier et troisiè- 
me jeudis de chaque mois. La pre- 
mière partie aura lieu le 5 novem- 
bre et sera donnée au profit de la 
Société ‘Aide aux Drapeaux.” 


On annonce pour le mois de fé- 
vrier prochain le mariage de Mon- 
sieur M. Mercier de la banque 
d'Hochelaga, avec Mademoiselle 
Bisaillon, tous deux de cette ville. 


Les écuries de M. Edmond Tail- 
lieu, à St-Vital, ont été la proie des 
flammes lundi dans la nuit. Soix- 
ante-dix-huit vaches à lait et six 
chevaux ont brûlé. On rapporte 
que les assurances sur ces étables 
et sur ce bétail sont faibles. L’ori- 
gine du feu est encore inconnue. 


Le jardin zoologique de Winni- 
peg (parc Assiniboine) a fait des 
pertes assez importantes durant le 
cours de l'été: un buffalo, un élan, 
trois singes (empoisonnés par des 
fruits sauvages que leur a servi le 

ublic visiteur) et un certain nom- 
re d'unités du poulailler. 


Le C.P.R. a remis aplomb son 
élévateur de Transcona-nord On se 
rappelle que cet élévateur s'était 
effondré, et penchait. Les ingé- 
nieurs du C.P.R. ont fait des coups 
de maître dans toute cette histoi- 
re: ils ont d’abord commencé par 
vider l’élévateur, sans perdre un 
minot de blé, puis ils l'ont de nou- 
veau assis sur le sol, droit comme 
un I. 


D'après tous les rapports des 
compagnies de chemins de fer, le 
labour de cette année est plus 
avancé qu'il ne l'a jamais été dns 
le passé à pareille époque. De fait 
le Lboue se fait avec tellement de 
hâte que le mouvement du blé vers 
les lacs en est retardé. On fera ce- 
la plus tard, quand la terre ne 
pourra plus être labourée. 


Un Winnipegegeois enthousias- 
te est parti jeudi matin pour San 
Antonio, Texas, dans une automo- 
| bile particulièremtn adaptée a un 
aussi long trajet. (Ce voyageur, 
M. D. Bowes assistera là-bas à la 
convention de la Meridian Road 
Association, qui commencera le 2 
novembre. Pour arriver en temps 
il devra faire en moyenne deux 
cents milles par jour. 


On avait prétendu que M. J. 
Ashdown avait reçu, comme 
Banfield, une lettre de la Main 
| Noire. C'est une fausse nouvelle. 
| M. Ashdown a simplement reçu 
| une lettre, non signée, lui disant 
| de survéiller ses magasins par pré- 
| caution contre un second incendie 
| genre Banfield. 


il 
ment besoin de sælliers et fabri- | 
cants de harnais de toutes sortes 
qu'il offre dans tout le Canada des 
gages qui varient entre $#20.00 et 
$25.00 par semaine pour les ou- | 


| 


Chambres à Louer, Maisons Lover, Lou - . » , 

pen nes er ou ce terrains à rendre Pr Braul hs 
AR ie a été : oo « É Saint + t, 485 rue 
tée à ces Les _ ar # Elèves ci, jéoenntt, | Langevin, t-Boniface. 48-49 
Winnipeg i c'est un!Pension d'enfants, Pension d'été, Ross 

chant restera. C'est intitulé: | Trouvé, Perdu. Servante—On demande une ser- 
Stand Éy the Union Jack. 25 cts le pouce par insertion. varte. S'adreser à M. Cyprien 
L'Industrial Bureau demande te On demande _ 

t fédéral de don-| ,,nte. Plone dise Le 

ner le plus grand nombre de com-| uv No. 169 rue Dumoulin, St-| Madame Françoise Thierry, fem- 


Les cinquante mille sacs de fa- 


rine donnés le gouvernement | PIi à long terme. S'adreser à! Loyer gratis—Une maison rue 
du Manitoba à l'Ang eterre sont en | V° arm nard, chambre 301| DesMeurons, pour 2? familles de 
cours de transport vers l'Est. Notre-Dame Investment Building! réservistes. Se renseigner: Gevaert 


On annonce la mort, survenue 
jeudi dernier, de M. Bertram 

van, fils de l'honorable Juge 
Ryan, de Portage-la-Prairie. M. 
Ryan était cultivateur à Ama- 
ranth ; il avait 38 ans; c'était un 
ancien élève du collège de Saint- 
Boniface. 


Grande soirée de cartes, hier 
soir, à l’Académie, par la succursa- 
le des Artisans Canadiens-français 
de Saint-Boniface. La partie de 
cartes a été un succès; le prix des 
dames, jolie coussin, travail à la 
main, offert par Mme J. C. Mar- 
coux, a été gagné Mlle Alice 
Mondor; prix de consolation, Mlle 


nl EE De ne ue se be Rae pa es la Pro- 
ñ s à e comité, a été : vince du Manitoba, de 100 à 640 
gagné par M. J. B. Leclerc; prix de A Louer.—A bon marché deux | cree. Offre avec le prix sous chif. 


consolation, M. Paquin. L’heu- 
reuse gagnante de la rafle a été 
Mme V. Couture. Après le goû- 
ter, donné par les dumes du comi- 
té, M. A. Potvin a bien voulu 
chanter une de ses belles romances 
patriotiques, il fut obligé de ré- 
pondre au rappel. M. le prési- 
dent J. A. Beaupré remercia l'as- 
semblée et surtout les dames. Il 
annonça que la prochaine partie 
aurait lieu dans la nouvelel salle de 
l'Union Canadienne, avenue Pro- 
vencher, le 10 novembre, à 8.30 
heures p.m. Comme toujours les 
Artisans se promettent d’être nom- 


Cuisinière—On demande une 
cuisinière pour faire la euisine, à 


LES 


No. 24 rue Notre-Dame, br de 
52 cher. 


Maison à Louer—Sur la rue 
Victoria. S’adresser au bureau du 
journal Le Manitoba. 


construite dans les 
Bon marché. 


A Louer.—Deux logements avec erniers 
ra électrique, dans le Bloc An- 

ré Frère, No. 7012 Avenue Ha- 
mel, Saint-Boniface. S’adresser au 
No. 147 rue DeLamorenie. Télé- 
phine Main 6125. 50 


Mobilier à Vendre. — Partant 
immédiatement pour la France, je 
vendrai tout mon mobilier à de 
très bonnes conditions. S’adresser 
au No. 9 Bloc du Collège, Saint- 
Boniface. 49-50 


De Marcoux est le seul 


pe de chevaux, soit pour de 
’argent ou pour avoir soin du ter- 
rain. S'adresser au No. 493 rue 
Langevin, Saint-Boniface. 49 


fre. S'adresser à S. 
Manitooa, Saint-Boniface. 


A Louer.—Maison de 7 apparte- 
ments sur la rue Youville, $16.00 
r mois. S’adreser à la Cie. 
Guilbault, Limitée, rue DesMeu- 
rons, St-Boniface. Téléphone Main 
7442. 49 


ns 


Pas d'agents. Adresser bo 
Le Manitoba, St-Boniface. 


Los Angeles, ou à M. Sarrasin, 
1024 Grand View Avenue, Los 
Angeles, 


me d'un réserviste français, de- 
taande travail de conture. . S'a- 
dieser rue St-Jean-Buptiste, No. 


& Deniset, No. 88 avenue Proven- 
44 j.n.0. 


A Vendre.—Dans le village de 
St-Pierre, belle ferme de 36 acres, 
maison neuve, de sept pièces, bien 
goûts. 
Conditions faciles, 
Adressez boîte 57 St-Pierre, 


Les persconnes qui désirent faire 
un voyage en Europe ou tout au- 
tre pays feront bien de consulter 
l’annonce du C.P.R., dont M. Cléo- 
agent 


{.. burean dun 
49-52 


Ferme.—On demande ferme de 
640 acres eur la Rivière Rouge, 
entre 12 et 18 milles de Winnipeg. 
îite 1, 


CCC LLLCLELOLLIOCLIIOLELELTE 


DANS VOTRE MAI- 
SON POUVEZ-VOUS 


Man. 
44-46 


DISPOSER D’UNE 


breux. 


On nous informe que la fanfare 


CHAMBRE ? 


On annonce le décès à Saint- 


LaVérendrye continuera comme 
l’année dernière la série de ses con- 
certs et parties de cartes. Sa 
prochaine séance aura lieu le pre- 
mier jeudi de novembre, et ensui- 
te le ler et le 3e jeudi de chaque 
mois, dans la grande salle de lé- 
cole Provencher.—Norwood Press, 
colonne française. 


François-Xavier jeudi dernier, le 
29 octobre, de M. Norbert Deslau- 
riers. M. Deslauriers avait 76 ans. 
Les funérailles ont eu lieu samedi, 
le 24, à Saint-François-Xavier. M. 
F. E. Jolivet, de chez Clark Bros. 
& Hughes, avait charge des funé- 
railles. 


Oui. En ce cas, faites publier 
une petite annonce dans Île 
MANITOBA et immédiatement 
vous serez assiégé de demandes. 
Quantité de gens n'ayant pas les 
moyens de louer une maison en- 
tière, doivent se contenter d'une 

ièce, Ces gens lisent le MANI- 

BA. Avez-vous quelque chose 
à leur offrir ? 


Au Théâtre Walker, cette se- 
maine, vues animées des scènes de 
mobilisation et d’exerciees au 
Camp de Valcartier, ete. Prix 10c 
et 25c. A l'affiche, opéra par la 
compagnie De Wolf Hopper; M. 
Arthur Arlidge en sera le ténor; sa 
réputation comme ténor est faite 
depuis 1905. 


L'un des bons moyens 
d’aider le journal, c’est d’en- 
courager les fournisseurs 
qui lui donnent leurs annon- 
ces. 


= 


On demande des de 
dans les provinces he er 


Saskatchewan e 
Alberta, pour prendre d 
abonnements au jo 

‘Le Manitoba. ”’ Nous accor- 
derons 25 p.c. de commissio 
par abonnement. 


LA TEINTURE 


DOMESTIQUE 


re m’offre aucun 
embarras. 


Chronique de la Prounce 


(Suite de la 2e Page) 


TL 


| 
de) | 
M.'aic 


Le gouvernement anglais a telle- | bi 


comme toujours, l'encanteur de 
première force et mérite les plus 
sincères félicitations. 

—-La Chambre du Commerce de 
notre ville désirant obtenir des 
échantillons de légumes cultivés 
au Pas, pour les placer dans l’espa- 
ce qui leur est réservé au Bureau 
Indurtriel de Winnipeg, Monsei- 
gneur Charlebois se fit un plaisir 
d'offrir des légumes qui avaient 
été cultivés ici duns le jardin de 
| l'évêché. Ces légumes furent ac- 
ceptés par la Chambre du Com- 
merce et sont maintenant en ex- 
position au Bureau Industriel. Le 
Pas ne reste pas en arrière même 
en fait d'agriculture bien qu'il soit 
un des points les plus au nord de 
la Province. 


REMERCIMENTS 


Comme il avait été annoncé 
dans les journaux, la semaine der- 
nière, le “Jour de la Feuille d’éra- 
ble” en faveur de l'Hôpital, a eu 
lieu samedi le 24 courant. 

Les Dames de Saint-Boniface, 
lées par les Dames de Winnipeg, 
ont été secondées par de nombreu- 
ses jeunes filles, y compris les 
gardes-malades résidant actuelle- 
ment de l'hôpital. Elles ont pu, 
grâce à leur dévouement et à la 
bonne entente, réaliser uné som- 
me qui aidera à défrayer les dé- 
penses considérables de l'hôpital. 
Que toutes et chacune veuillent 
en recevoir ici les remerciements 


Elle fait simple- 
ment mes 
délices. 

Et ceci, parce 


que je fais 


Le Liniment du 
Père 
Soulage la 


Le liniment du Père 
Morriscy chasse rapidement 
les maux et douleurs. La 
peau l’absorbe rapidement et 
en pénétrant profondément 
dans les tissus, ce accomplit 
à uneffet splendide sur les 


muscles endolorés, les join- 
tures raides, les douleurs 
rhumatismales, le mal de 
dos, de gorge, des rognons, 
où toute douleurs fortement enracinée. 


bien sincères des Sœurs de l’Hôpi- Il soulage immédis à érit les À 


tal pour tant de sympathie témoi- 
gné une fois de plus à l'institution. 


coupures, contusious, brûlures, échaud 
morsures du froid. “isics 


Pour les maux de dents et d'oreilles, c’est un excellent 


Son Honneur le mair> Deacon, | vriers compétents et qui consenti- | 
le Winnipeg « retire de la vie | ront à se rendre en Angleterre. Un | 


| dats français. 


AS F pe à 
dE et PS ess | st; sé : ‘ nr ; : SP ‘ ; 
re) À DR M RTC. de,» MR PT 
: = F s# > STE , RQ EN 
| LR MER ee = ue ent + 


Les chiens ont été, dit-on, d’une | ! 
grande utilité dans les reconnais- | empêchent un ‘ 2 K 
sances. | sa part à l’hôtel-de-ville. L’ex-mai- | 


: | re Waugh est déjà sur les rangs. 
EN AVANT ! LES ENFANTS 


La journée de la Feuille d'Era- 
ble a rapporté la somme de $2.- 
896.68. C’est une excellente recet- 

Parisa— Des soldats. blessés au | te dans les circonstances, et il faut | 
cours des récents combats et ame- | en féliciter et en remercier 


unicipale. 11 dit que ses affaires | certain nombre ont déjà profité de 
us long séjour de | 


| l'offre. 


Tous les travaux urgents de la 
municipalité de Saint-Vital se fe- 
ront sans retard. L'ouvrage sera 
EE à la tr A ee métho- 

a été employée 2 
la municipal 3 ité de Saint Vital_ et 
a donne les meilleurs résultats. 


| 


remède. 


DECES 


On annonce la mort, à La An- 
geles, &e M. Joseph G. Fist, au- 
trefois résident de cette province. 
M. Fiset avait 55 ans Au cas où 
il y aurait dans la province des ré- 
clamants à sa succession, on nous 
prie de dire que ces réclamants 
pourront s'adresser à M. P. Klin- 
ckhammer, 501 East 32nd. Street, 


Le Liniment du Père Morriscy est d'une excellence 
exceptiornelle pour frictionner les athlètes. J1 fait 
Rd es ee 
jamais il ne brûle la peau. 

Gardez en une bouteille, car 


“Chaque goutte apporte un soulagement”, 
25c par bouteille, chez votre marchand. 
Father Morrisey Medicine Ce., Lté., 


[LEE 4 
Chatham, N.B. 


